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“Vous avezurupnisnnné votre femme! 
dit il d’un? voix nette.

— Moi ? >’étïi iïi Paul atterré par cctle 
accusation foii.l lovante.

—Oui, vous* cjoV’/.-vous que je n’uie 
pas deviné tout cl» qui su pa-su !}

— Docteur ! cl.i Paul, sut mou hou- 
i neur, je suis innocent î

— Docteur 1 docteur ! cria Mine de 
Kerveu, venez î veuf^z !”

JollVin s'élança, Paul tomba abîmé 
dans un fauteuil. Ses veux abaissés

9 A it T 11 Ë DE KBiiVËN.
XV II■4 • • «lié

(<Suile clJin) . . . ,7 j rencontrèrent un obj*»i b»illant gisant de-
Purdonne-moi donc : je tVune ! ” dit j vaut lui. Il poussa un cri do mge ; e’é-

Marthe. i tait le médaillon î Toujours la preuve
Paul s’élança vers un cordon de sou-j accablntiie qui se (Iru.-ait. On eût dit

nette, irais la jeune feminine se jeta ; (pie In main de Dieu le plaçait, ce té*
dans ses bras avant qu’il nVût atteint i moign>g«* horrible de haine et tie honte,
lu mm aille : j •» u »- i ü. route qui pouvait aboutir au par-

*l N’uppelîe pas ! dit-elle, n’appeîle i don.
pas ! Il est trop laid ! D’ailleurs je veux ; JollVin rentrait.
mourir, mais» je t’aime, Paul, et lu m'ai-j l* Muuhuiii, dit-iî, votre femme sc 
mes encore, je le *ni.«, je le sens ! ne j meurt. A peine n*l-elle quelques mi­
dis pus le contralto : un mensonge a notes à viv.c. Eliu a n»?.ouvro sa luci- 
cette heure vernit mm profanation Ui-vanlt dite «.l’esprit, Kilo vous demande, elle 
une tombe qui s orme ! Oh î j ai bien j inip!o:e votre pardon. Quelques secon- 
soallé rl, va." ... Mais je suis heureuse j <i~b* à peine vous restent.... Voulez- 
niainti n tnt. • •. Oui. heureuse ! car lu ; von< venir?’’
m^as pardonné î Oh ! dis.moi que tu ; Puni hésita : s**s yeux étaient injectes
ir< il* pardonné. ^ • de sang, iniiss s régi rds étaient tou-

n-t Manhe, pantelante, cramponnée t j ou rivés mit le poitrail demeuré à ses
aux épaules de son nviti, son cceur sur j pieds.
?*a poitrine, sa bouche presque sur sa I ‘ Non !” s’écria-t-il avec un ucccut 
bouche, des larmes inondant son vi.-agu, déchirant.
semblaii la statue de la^ Rédemption. | Lu docteur quitta la piece. Paul de- 

Mourir ! dit Paul, lu \as mourir ! • hiumim inimob.le. Puis, il bondit, écra- 
Oui ! • • • • dit» Maithtî en se sus* sa du talon «le sa bntt<* le médaillon fa- 

pendant aptes *ui. Oh ! je sais tout ce ; ml, et il sVla.nça, comme un fou dan» 
que tu-pmx me dim ! Le sang lave la . jt.s apparient* nt<.
honle mais il ne guérit pas une plaie et J u Marthe / dit-il en fmtichhsant le 
tu son fires ! A la place de ma piô-cnce , scuil de la chambre de sa-femme.... 
qui te torture, je te laisserai mou solive-. —. Elle est morte !” répondit le doc-
nir, un souvenir d’amour, Paul, car j-j 
Palme !

—Mourir / répéta Paul avec explo­
sion, mais la moi t ne racheter i pista! _ • v ,, • , , T-.. „• , *, bIX semaines après, Paul de Kerventaule et n eJlucera pas mes douleurs, -, -, - T3I , U ’ • . « , .„ • «, ; . • . • 7 , .* élan a Plo* mel. Sa mere et le gent»-earje t aune et je irai mm-ns cesse de . - j i ■>»*. - . 'it*t, *J „ •' . J lierai de iiiegonncc elauinl pies de lui,l’aimer ! Lomprens-tu ce oui a du se' * ’• i ' , • veillant soi ie jeune nomme comme surpawer en moi ! Chacune des toMures;........ ........... ,J ,' . . un entant malade*

cnle sera autorise à passer des règle­
ments pour prélever des fonds nVxco* 
dant pas en tout mille piastres, pour cire 
employés à l’achat de grain de semon­
ce et pour venir en aide aux personnes 
qui souffrent du manque de récoltes, et 

j pour nulle autre autre fin, et que les 
bons é nis en vert u de ses règlements 
soient à la charge de la municipalité.

2. Résolu, que ces règlenvnt* seront 
eu force ittiniûdiafpmeuf après avoir 
été passés au conseil à une assemblée 
ordinaire ou régulièrement convoquée» 
nonobstant toute chose à c\» coût mire 
dans l’acte municipal refondu du 13as- 
Carvi da.

3. Résolu, qu’il sera loisible à tout 
conseil, à telle assemblée, de passer un 
règlement pour obtenir un emprunt du 
fonds d’emprunt municipal du Ras-Ca­
nada, pour les fin* du prés ut ac e ; et 
les avis et délais prescrits par le dit acte 
ne s'applique!ont point au dit lèide 
ment : Pourvu toujours que rien ne s’in- 
ternrèiera comme, autorisant aucune 
émission au compte du fonds d’emprunt 
muni' ipal au-delà de la somme dont il 
reste à disposer en vertu de la sect ion S3 
ch ipiîre 83 des Statuts Refondus du 
Canada.

4. Résolu, que les conseils seront au­
torisés à prêter l’argent ainsi emprunté, 
et aussi à prêter tout surplus de fonds 
en leur possession qui ne seront point 
affectés autrement, aux personnes sus­
dites, pour les fins en question.

5. Résolu, que les conseils seront nu- 
toii>és, s’ils le jugent à propos, à ache­
ter du grain et à le livrer aux personnes 
susdites au lieu d’argent.

6. Résolu, que les conseils décl ircront 
dans leurs règlements le délai dans le­
quel les prêts seront remboursés» et qu’ils 
seront autorisés à imposer et prélever 
une »axe annuelle spéciale, en sus d»* 
toutes autres taxes, sur les meubles et 
itrtneiibles d^ la pur’ie empruntante, et 
tous les droits et recours qui existent 
maintenant ou qui seront donnés par la 
suite peur la perception de toute anln

pourront 
de la dite 
ils le jn- 
d’auties 

pour le
qu’il ternit toute nue exi«tcnc« innoce.»- !,i ^ "'*«•, éloT I .en.bou.se,neni tic l’emprunt.
,e. i g'l« pns-it.tï.s I.u.nu.«les, ci ma «Ion 7. Résolu, qn’anc.inu somme «l’argent

—G.âcc ! s’écria Marthe, pardonne- ' le“^ ^ .f“’ul. co,î?Ps,..S;lofl; .?,als ne [ prélevé.' ci» vcriu «le cet ante ne sera

p.*r, Ilowlnntl, IIumiagUM), Ilnol, Jack-j f, Cl. qt)-«U M.i.-nl on
son, «lobm, Rteizkowski, Latïierhe-N *■ roMnu.iiiilniii iii, it.- soit m préparés a

en
. .. . , . , , - -- préparés à

ger. 1 atrambo-<e. priirun-m.gene.aU. j f,,,0 pn-uvn de U-m eonnais-anee de la
S Afacdonald, M ckenzie, M« 0»uu, Mc- discipline et du d.ill. Tria .,’« si que 
Dong.i.l, Mctiee, MeK-Um. Mt Dut lim, . comvrii.th|«^ car cr’csî lt» devoir de la ie- 
Mougenais, M')m i-, Mow al, Munut, j oisîahut* dt» iêg!ri tpu» ceux <pii -ru^ut 
OMloUoran, Pat. i k, Pinsonueaub, l’on- ! u]ytnAr> ùtlél’ciiilre I. pavs soient etMitluin 
pore, Prévost, Re.mliard, Ityke.l, Uy- p.,r dus hommes nu lait’ .le l’ait de la 
mal, Scatehoi d, Scoble, J-cutt, SimpMin,
Siuidi, So'i.erv i I le. Manies, Sliiton,
W.dbridge, White, W.Uon, et Wright 
—64.

guem», ; 11 i : i (jo’iU m» soient pa* cen loits 
à J . ba!i;>nj«' pour y être m issneiés, pai 
suit'' d • I igao anee «h* (•••. x < j. i i M‘i.ue«»t 
appt les à les commande.. [ Keoule/,

s

leur.
XIX.

Le bill «'?t alors lu pour la l.oisiè.m: | ..4..,u,,.z i O- «...i .. «m.im> I s plu- nt| 
lois et passé su. la moine division. ; ,lé>a-ii. s à l’aumV .le h. Ci in<•-.

’que le commandement a été confié à des 
homme* qui en s » va it ni moi n - que ceux 
qu'ils commandaient. ( KcnuU z, écou­
le/.. ]

Une pareille «'rieur doit élu» évitée, 
nul * Il î tpie po-sihle t»!l ce pays, et il lain 
«pie les olii«rieis qui dc.-iii ioiu gaol.a* lt» 
eommanileint»nl dans mu* division ré- 
gimcjilr.iie, lassent p'Cive de leur capa­
cité d ms ! a maiicie. | Kemilt éeouie/.-l 

Idllox. J. A. Maedonn'd.— Kt les 
ollitdeis «pii iPa iron11 pas subi leur exa- 
m n seront-ils *ol liges d« servir euutine 
-oitlalS.

l/hon. ï. S. McDonald.—--Non, com­
me j’espù.e tpie le ictus est encore éloi­
gne on la miPee de la pioviue.” s» ra np- 
P'dce aux amies pour la délense du 
pays h» r.ointiiv d«» ec-t officiers qui «m- 
»oal négligé (.le s»? m**lt'C au fait de leurs 
devoirs diminuera et finira par s’étein­
dre. En ce nidifient, «I y a probilde- 
uietil un tiers de ut>*< ollieiei'4 d«ï milit e 
qui ont dép osé I agi* !(•«< v si leiguant au 
seivice. Kl d’apiese » que j’ai pu voir 
depuis que j*» sui< à la tête du d''partis” 
meat de milite», il y a nombre d» ce.*» 
officiers (pii désiient sir reiirei «»i qui l«* 
scioni inositol qu’il y aura .l’aul-es offi- 
(tiers en él a* deles r«»mplacer. J’ai hé­
sité a recommander l’,'ueeplnlion de

Di’tmts sur (La lYliÜctv

L lion. J. S.Mae.donald deunnde la 
p'Tini-sion d*» présenter un nouveau bill 
d«* mi iec.—,/e dois, dit-il, donner «les. 
e>t' s à ht chambre sur les eliau-
geineni.s projetés lelativemenî à l’org . 
nisalion de la milice sé.huttuit *et aussi 
à la force volant.» ire. îi ides’ p'u< ncees- 
sain» q*i«» je m’arrête p .rtie.imèreiiifni 
au chiffre de la milicf» car la eh unbre 
est tlt*jà en pos*es<ion dt* l’étui dti dé­
puté atljndant général. L’organisation 
tie la milice sédentaire a été trouvée 
liés ineffective cl vicieuse et la législa­
tion doit renvttre cette lu anche du ser­
vice sur un meilleur pied. Le b II p.opo- 
sé eh .ngera (Mi grande partie h» présent 
système. La fo.e.<» de la milice telle que 
constituée mainieii nd, est formée de la 
milice eédenlaiie et de la milice volon­
taire. La milice sédentaire est divisée 
en tiois classas, piemièretneni.—îles 
jeunes de iü ;i 413 ans, et des
veufs sans enfants ; — secondement, 
«lus hommes mariés do 18 à 4j uns, 
—’*l hoi-ièmvmcnt, des hommes du 
45 ans à 60.

GV bill clause la milice du pays com­
me volontaire et milice eiuô ée. Les vo- sicurs réuign * ! ioit.v avant «pie d'autre» 
lent a ires ^oul ceux (pii s»»iit munlenant | p**r.-omies ayant les eaimai-sauees re- 
eniôlos, comprenant 25,000 hommes | (inises puisent remplirVes vacances.

m0i " j 0iainr,t?z ,lt‘n : J11 l0,'l ; jü l’ai prou- t inployêe à aucune atilie fin, «*t que to
. El die s’appuya contre la cheminée : j vt ! Q".e ,n ’ V"™" màrc f". beurcU!iC’ no., employée .era njouié r

le pouon c.oianicnçiil ses n.vages et ses fni',a ’ 'I" dlc, !-,u,,u V,>lV0"ts ^ f.»ml.«l»n.n«»rli«ein«'„l pour le rachat des 
traits se (léconii,osaient tandis que ses i.' a,ls ° mo.m*nl tl.: utgc j a. pu l oc- | t,0ns émis comme susdit.

•forces faiblissaient. 1 CUSt'r lle '"°" tMl"n* ! '' iU 8°"2,J c2i‘-...... . Résolu, qu’aucunes sommes cf'«ir*
“Je l’aime ! je l’aime ! rcpéta.l-eiic J l<M"cn' .,le L"p,a'1- 11 a !•' gent prêtée ni le grain livré ne Feront

itie ! nnrdnnnp.mm t ” i <œi,r brise im aussi.... Je ne veux pa* saisis par exécution ou m main- iérce.
le voir, mon ami, sn présence im* ferait 9. Résolu, qtie mil règlernutil ne sera
trop de mal. Voici un contrat de cin- f;liit et que nuis bons ne seront émis en ............ .
quaniH mill» livres tic rouie que je vous v«mUi cl’aucun t«»l règlement passé après guerre, 
-upplie de lui faire accepter. Yroas lui |e premier août 1863. I b, force
(liiez que c’est l’h-'iiinge de sa nièce.” M rr ___k:n .\t«

Pitié ! pardonne-moi !
Une secousse, nerveuse la fit se reje­

ter en arrière. Sa main crispée chercha 
un point d’appui sur le velours du la 
cheminée. S-;s doigts, obéissant à une 
secousse convulsive, labourèrent autour 
de lu frange. Un objet, chassé par ce 
mouvement ne 1 veux, vint rouler sur le 
tapis.

Paul sc baissa en poussant un rugis» 
semen t.

“ Pardonne-moi ! tu m*as pardonné, 
disait Maithc.

Tiens / s’écria Paul, Dieu ne le veut
pas !”

Il tendit le portrait de M. d’Epinay 
qu’il venait de ramasser sur le tapi*.

Marthe ouvrit des yeux énonnes ; elle 
voulut pousser un c;i, mais elle roula 
aux pieds de Paul.

M. de Kervun se suspendit aux son­
nettes et réveilla font l'hotcl. Su mère, 
le marquis, les valets, tous accoururent.

que ct-vm «HKu u.» sa■ mecc." | M. O'Hn flora n propose que le bill 
Le genutal piu es mains de l dul. (Xo. 129) pou- l’admission de EUjak 
41 1 nos jeune encore, dit-il tu as \ itcwell tl Thomas Merrill Prime à la 

vaut toi .1 \en 1 r . ; pratique de Ij médecine, de la chirurgie
^ «ms vous tiompoz, general, de- (j(î parl obstétrique, soit lu pour la 

ant moi, j’at lu jr-s e ! troisième fois.vant
— Mai»* près de toi, tu «as....
— J’ai lu devoir et je ne l’oiiblieni 

jamais, interrompit Paul, ma inère sera 
lieuicn*e Elle ignorera toujours ce que 
je souffic !

FIN.

M. Tassé propose pour nmendcmnnl, 
qu’il soit lu pour la troisième fois d’hui 
en six mois

Peur :—MM. Alleyn, Baby, Beau* 
bien, Beandican, B routée un, John H. 
Cameron, Catling, (’aron, Cartier, Cttu- 
ehon, Chapai-*, Clatke, Crawford, Daly, 
DeBourchurville, DeCazes, Desaul- 
ni?rs, Dustaler, Joseph Dufiestie, 
Evanturcl Fournier, Galt, Gau- 

M. J B. E. Dorion, à présenté le rap-1 Hébert, Joly,Jones, Làngevitt, 
poit du comité nommé pour sVnquérir ^^hn A. Macdonald, Morin, Morrison,

ain.-i que tels antics qui, par la sitite, 
pouvibat sc former en compagnies et 
baladions ; mais ceux sob-ccjuummunt 
r< çus ne sont pas sur le meme pied (pic 
les premiers, quant a l’habillement. Il< 
r«îeevr«»nt lus armes et jouiront du tous 
les nulle» piivilègc», excepté l’habille- 
in«»ii«. Les volontaires s Tout lus premiers 
appelés dans des cas dt* besoin. La mi­
lice î-édcnini t» s«*ra divisée en «leux clas­
ses, au lieu du trois, «avoir : les hommes 
du service « t ceux de la ic-crvu. lys 
hommes du service clanl tous lus a«lul- 
tes mariés ou non inniés, entre l'a gu il»* 
1& an* cl celui de 45nn-\ La reserve 
sera formée de ceux du *15 an* à 6«* uns* 
Il n’est pas proposé d’appuic: les h >m- 
nu*s du service, on du la lésctve, formant 
lu milieu sétl »ntairc, dans le cas «le 

ou d’antres daeg-rs, avant q«w» 
volontaiic soit jugée insu (TL an­

te. A lors, et «cillement alor*», la milice
sédentaire sera appelée.

•

Il est propo-6 du changer l’organisation 
de la ftirce sédentaiie en eu qui regaide 
les arrangements terntoraux. Clnupie 
comté pour l’aven r. formera une division 
n*gimcntair<». A l’avenir lus hommes de

(|lll!
Quant à la question de lang, la loi 

déclare qui» les officiers se retireront, 
avec le rang qu’ils avaient au t.-nips du 
leur retrait ». UVsi po mpioi un ofiie.iur 
retiré ne pourra pas être appelé pour 
servir comme sol iat. Après que h» 
nouveau hil! [si tout,Ibis il devient loi] 
au ra été en opérai ion il uranl un temps 
iai>onual)'e, les anciens officiers dé.-i* 
tant se retir r, le pommai s’il leur plait, 
pnrceqne dans ce temps, ceux qui se­
ront d s«iués à h s icmp'actT, Sfio*il au 
fait du devoir. A (telle fin un bureau 
(l’exainiiiuteirrs, composé d’t fticier» de 

; milieu, -cia nommé parson Kxcell ncc 
le Commandant en Chef, ut qn nid dus 
vae. tnc*‘> auront lieu dans les 1 !• v siotis 
légimunlaiie**, ceux-là sculumuni qui 
auront subi I«••’r examen seront admis. 
Du cette manière, lus personnes qui out 
eu vue (Tétie promues comme offi­
ciers, pourront *u» préparer *à l’avance* 
et sc muiîie au fait dus exercices mili­
taire».

Lu c mdidnt qui aura subi un exnmon 
le qualifiant comme propre à comman­
der une compagnie, ou mi bataillon, 
recevra un eeitificai à cet e/fcl du Bu-

cdiacpn; eomté seront divisés eu balai!» icau ries Examinateurs, «tl ce certificat

PARLEMENT PROVINCIAL.

On transporta Muiiliu dans son apparie- t. «« moyens à pie mire pour venir en aide J O Conner, Poucll, Price, Robinson, Bo­
rnent. Chacun interrogeait Paul ; il ne J|UX localités du B as-(-’un ad a qui ont | bitaille, Rose, John J Ross, John S. 
pouvait pas répondre. Muilheae tordait 

‘ daii9 des convulsions horrible».
“Le docteur !” s’écria Mme deKcrven 

en voyant entrer JollVin, et elle l’eut rui­
na dans la chambre de sa fille.

Le médecin examina la malade, près* 
crivit rapidement quelques ordonnances 
puis saisissant le bras de Paul, il l’en- 
trainu jusque dans sa chambre. Là se 
plaçant en face de lui et le regardant 
fixement :

besoin, en conséquence du mtinquede 
récoltes en 1SG2 de gtain pour ense­
mencer lems tvrres.

Siii motion de M. J. B. K. Dorion, la 
chambre s** forme *»n comité pour exa­
miner le dit rapport, et pusse certaines 
résolutions qui sont rapportées, comine 
suit :

1. Résolu, qno, nonobstant toute loi à 
ce contraire en lotce dans lu Bas-Cana-

rtoss, Ryerson, Nliurwood, ptocuretir-gé 
néral’ Sicotte jSimar.l, Str«»et «Sylvain, 
Taschereau, Tassé, Tett, et WaL-h.—48-

Contre MM. Abbott, Anderson, 
Anlt, K. Bell (Lanark Nord),. R. Bell 
(Rnssel), Benoit, Biggar, Slanchel, 
Bourassa, Brown, Bown, Burwell, Co- 
ckburn, Cowan, Duttis, Dickson, A. A. 
Dorion, J. B. E»» Dorion, A'cxandre Du- 

j fresne,Dunkin, Dunsfotd, Fo’ey, For

Ions d«» 750 homme-* ch icun, lus hom­
mes éUnt ballottes «tomme j«.» vain du 
suite l’expliquer. Piuiiôns par exemple 
le comté d’Iberville, dans lu Bas-Canada. 
Supposons que lus hommes du service »*t 
ceux de la réserve se'moment à 0,000 ; 
on diviscia ces 6 U00 hommes en 8 ba­
taillons de 75ü hom th»s chacun, lo pre­
mier appelé |*»r B-itaillon du comté, et 
ainsi du suite jusqu’au 8ùmu.
Il es* proposé aussi que tous 1rs officier* 
maintenant «*n commission consuivcr.t

sera d * record dans lu dupuitumcnl <L» 
l’adju(l:,ai «énéral où un livre sera tenu 
à uct ulf.'t- Iilf par ces moyeu--, lu o.nin- 
mandant (»n chef saura, «mi lumps du be­
soin, où trouver es» officiers qualifiés. 
Ceux qui nu su donneront pas lu trouble 
d’appvundiu lu devoir tcsfcionl dano 
leurs positions comme soldats, ou «ur- 
g.mt tout au plus,quoique dans cuite 
dernioru positiou une certaine éducation 
soit requise. «

11 PtMïdant que j’en suis sur en point,
leurs lungspnais l’on nu n iiendra que le- j»ï ne puis mVnpêchcr du -igual*»r qu’un 
nombre nécessain» pour uonim.andur lus] grand nombre de liuutunants, d" cnpi- 
hommos de service ut cuiix du la réserve. ! laines et même du majors du la pré-un- 
Ainsi,dan*( Iberville, sur la bà-e suppo- ce de force «lu milice sont inuapablcs, de 
fé«*, 240officier» suioat suffi-ants. mais lire,ou d'éc/ir« un seul mot d’anglth, 
s'il y en a 350 dans le comté, ceux dont ou du fiançais. [Ecoutez, écoutez.] Un 
on n’aura pas besoin pour les bataillons,! grand nombre d’nfliciurs comnrs-ir.unés 
ne seront pas privés de leurs rangs. Le, sont dan-- la nécessité «l’employer les 
commandant en cdief pourra exiger que sergents pour faiie leurs rapports qu’ils 
les officiers résident dans les limites de seraient incapables du prépare» eux

da, tout conseil d’une municipalité lo-» tier, Gagnon, Harcouit, Haultain, H 00 j leur comté respectif ; et le bill pourvoit j mêmes* Et je regarde comme très
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Mercredi soir JLa Gazette de Sorel. Avril 1863.
vais le système de faire des nominations 
pour des misons toutes politiques, ou 
sous l’action d’autres influences, quoi' 
quu les personnes nommées soient de- Susceptible «le quelques améliorations ; 
pourvues «le tontes les qnalifieatioms-re- 1 j«: serai très.heur.mx «,:o recevoir les

députés. Je me suis ufi’oruG de rcncon- 
trottons les cas», toutes les exigences ; 
tuais jt* ne puis dire que it* bill n’est pas

suggestions du la part de mon bon. ami 
de Kingston. [Ecoutez, écoutez, et up 
rire moqueur de la part de M. Robita.il* 
lu-]—L’Iion. député de Bonaventun

pourvue!
quiscs. [Ecoutez, écoutez.) Eh ! bien» 
par les dispositions du bill, non-seule- 
mcnt le peuple du pays, mais celui 
d'Angleterre aussi, verra que nous fai­
sons des préparatifs qui mettront lu pays t à toujours un rire de pi et ; quand on ali­
en Hureté pour les temps de danger. j ra besoin desan aide, on la lui Jcman* 

Quant h ce qui regardes le Llàut-Ca- : dura» mais pas auparavant. Je suis sa- 
nada, où le système''municipal u>t liés tisfait cependant qu’il procure un peu 
complut, lus cotiseurs sont requis d*in% du plaisir aux autres ; il n’a rien antre 
gérer dans leurs iol* s de cotisation deux eho*c a faire ‘[Hilarité.] 
coloties, l’une indiquant les boinrnes du i 
service, et l’autre ceux île la réserve, j 
résidant dans la limite de chaque muni- ; 
cipaiitc. Par la suite, de semblables! 
rôles seront piépurés tous les ans. Dans

(A Cnn\inucr.)

■» il ©incite k âtortl,
IKIes'crtMlS noir 29 Avs-Jî 2963.

chaque comté ces lôlcs transmis, sous 
un certain délai, au greflier du conseil 
du comté qui, a son tour, soin un nom-1 - 
bre de jours tixes. onrr^isuera, sur un ; 
livre préparoà cet effjt, eu deux colon - \ 
nés, ces noms lecevant une remuneration , 
proportionnelle au nombre des noms!
insériis. c<i second rôle «cru envoyé nu \ CoîTcspontlantc Parlementaire.
greffier de la paix et sera de record i
dans son bureau, i outcries i«>i'« que le Dans la séance de mardi dernier le gottver-
eommandanl en dief jugera nécessaire | ncmei.t mirait en campagno ; i! proposait la
d’avoir recours au bariolage, lo gre flb-r première lecture de son bi!i de milice et <h>n-
de la paix écrim au shéiif, un juge et nail les informations nécessaires en pareilles
an gardien du comté, lesquels se ré U* j circonstances. Le système militaire crée par
niront et les noms de Huts les hommes! ce,tft masure ne fera pas compulsoire et seia
de service seront inscrite sur des. mer- bcmicoup moinsdispendieux cjue le bill Lyson
ccaux de papier ou tic parchemin, coin- an,,*îe dernière, il a été assez difticile de
me. dan> le cas de baHolugc peur jti.és. s.mvr? «vec attention toutes les explications
Cos pièces de papier, parchemin, seront ! ,lm!,,ccs P»r '« rrocurem ;gene.;r.i du Uaut-Ca- 

• , 1 1 , , . . muta, a cause du bruit qui m» taisait umllieureii-rnis dans upc mini, et les nom?; de tou- ; „!ninml( , , . ,,, * -, . ,1 sèment trop entendre pendant h seance. Il
tes les personnes que 1 on urrra. j.wqu au ,era S0U3 |UMI l!o jmlrs jm|irimô et dulribué et 
nomine icqtiis, sciont îippeiès au svi\i- «dor» {,. public pourra yger plus sainement de 
c.if. Les noms des personnes ainsi tires, | in mesura la plus importante de ia session. Les 
seront inscrits sur une h>te qui sera m- ( iulounatiors sur le bill ont attiré d’uue manière 
gnét* par le sliéril, le juge et lo gardien, i toute spécinlc’l’uttcnfion des chef* desdeux côtés 
et transmis au major de brigade, dont le j de la chambre et malgré le mauvais vouloir de 
nom sera changé en celui de député-ad* • quelques ennemis de la inouïe, il est plus que 
judunf-généntl.. Les hommes seront 1 P» «>bablc que le gouvernement la nicnera à son 
ensuite assigm ssi la chose est néces- , t^rme-nvee ,,n(î bonne intijoiiiô. Depuis deux
taire par lu ïieutenanl.eoloiiol qui sera °" "ol< J0"1;*- |us !Kk:"* «■« I'1''» i''(i'reis-

i i . ' .sants, iiue d ordinaire et c gouvernement a ob-nomitie pour les commander, et c est . ’ 1 . . . , n . ; ,« \ 4 >'\ tenu nue maionie do 1*.) voix sur le hui dealors seulement quu seront nommes les , rilon> jVi;s0^ :tll .„icm,.nt (lcs oflîciers
officiers devant commander les compa- ; .,vb:iur CV.-t |c premier vote importa»! .le la
Dllîe'* _ j sc.ssio.i, et l’opposition qui craignait iD voir

L lion. M. Gait.— iou*» soient tiics j tonibtu* le gouvernement trop tut pour obtenir 
au bort, maries ou non maries ? *>un but, disaitMide, aura tcut le loisir de le voir

L’hon. J. S. Macdonald.—il n'y uni ai .se maintenir encore pendant huit jo.irs. 
pas de distinction. Quand les hommes Cette majorité de lâ voix n est pas accidcn- 

•de service seront épuisés, le moine pro- (elle, elle est assurée, elle est aussi significative 
cédé aura lieu à l’égard des hommes de £ogouvernement vivra trop longtemps pour 
réserve. ' satisfaire l’ambition d’une partie de l’opposition

L’hon. J. A. Mncdoiiaid.—Les liant- i 1"‘ ll6si'« I» .uppL.nter à tout prix.
mes de In réserve ne seront-ils tiré an i . Jl’ "!' *l,lu ' 011 reniaiquuit dans l’en-
so.tq.ie lorsque les hommes de service I f0""* l‘,S'.>l.a,lve va probablement faire place 

l, . • . . . i [ a une position jilun distincte et p us tranchéeseront epmses par tout le pyys. » . , . , 1
lion. ./. îiîacDonald. Dm , les ; tarderont pas à se mettre en évidence et à faire 

hommes de service de conque romh* sortir lu «•bambre de ce calme plut qui y règne 
séparément, seront tous appelés à >cr depuis l’ouvei lure du parlement, 
vir avant que les hommes de la reserve On au ait pu croire que les deux partis qui 
de ce comté soient app-des. Mai ; tan t avaient combattu avec tant d’activité, tant de 
qu’il, ne seront pas org misés aucun ; revers et de succès dilïércnls, étaient las et 
avis ne serti donné aux hommes désb! Gdgués de cette lutte incessante de dix années 
gtîés par io Sort, avant qivï leurs soi- ; e.l/l,,e ,0 nTos da.as lequel les deux partis po- 
vices immédiats ne sc i.*ni requis/ j Jitiquu* étaient ensevelis depuis le commence-

L’ho.i. AI. Gull.—La proportion sorti ,|,! !a so/°" k'm,' ùli,k ««cessairc pour 
• «lillcre.Ue dnn* ch .qu-j comté ; et qui S reP“r*r lc,,rs force,.el le* l,ri'lKircr *'« »0,iv,'a"

A propos de retranehemons et do la 
“Gazette du Canada* ’’

Voir les nos. 43, «t 44 de La Gazette•

III.

La question de la publication de là 
Gazette officielle parait, depuis* quelque 
tems, préoccuper vivement l’opinii n 
publique. El ça nVsl pas sans motifs 
raisonnables, comme on a pu s’en con­
vaincre, d’après les chiffres que nous 
avons donnés, l’antre jour. Plusieurs jour­
naux en ont parlé ; un député, M. Ben­
jamin rt ni» conseille! legislatif, l’hon 
M. Simpson, ont, tous deux, demandé au 
gouvernement des renseigne mens posi­
tifs il l’égard de cette publication, dans 
le bi t d’obtenir certaines améliorations.

Malgré cela, il a plu aux ministres 
actuels de remplacer M. Derbisliire, cé­
lèbre pour ses bons diners et que la mort 
vient d’enlever, par M. Malcolm Came­
ron, conseiller Législatif.

En vérité, il faut que ccttc sinécure 
soit fort lucrative, pour avoir ;nduit un 
honorable conseiller Législatif à rési­
gner son siège, pour devenir un des i m- 
primeurs de I » Reine ! Cela doit paraî­
tre d’autant plus extraordinaire, que le 
ministère a déclaré, que M. Cameron 
avait accepté celte place, sujette aux 
modifications qu’il plairait à la législa­
ture et au gouvernement d’apporter a ht 
publication «lu journal officiel. Un 
autre motif d’étonnement, non moins 
grand, c’est que M. Cameron est un d j 
ceux qui ont crié le plus fort contre 
le gaspillage reconnu, lésultant do cet­
te publication. "

Nous le demandons aux hommes im-

Vcilà ou mène l’esprit depaiti ou plu­
tôt l’esprit de coterie, dans notre cher 
Canada !

Nous ne voyons aucun motif raison­
nable, ni meme aucun prétexte plausi­
ble pour excuser la nomination de M. 
Cameron. On a voulu simplement ré­
compenser un ami du ministère, un grit 
dévoué, mais, quelle récompense ! près 
de $100,000 d es denims publics à parta­
ger, chaque minée, avec un co-a.-sncié !

Quand bien meme M. Cameron 
n’occuperait cette place que pendant 
quelques années, il n*aur» pas troqué 
contre rien son siège de conseiller. OU 
se comprend, mais il est ridicule de; 
croire que Ivs ministres son* sincère-, ' 
lorsqu’ils parlent de modifie lions à np 
porter (tans la publie itiou de la Gazette 
Officielley pour lii raison qu’il eût été 
plus aisé de s’entendre avec M. Desba- 
rats tout seul qu’avec MAI Desbarats et 
Cameron.

C’est bien, MM. les ministres, répon­
dront les hommes impartiaux, continuez, 
par exemple, à impose»* la taxe sur les 
journaux que vous avez bïuuée, pendant 
que vous ne ci clignez pas de continuer 
a engraisser le* «inecuvistes de ia 
Gazetie Officielle et autres. Avant 
longtemps, avec no-système là, le pays 
Vous.jugera, comme il a. jugé vos prédé­
cesseurs, c. a. d. qu’il vous condamnera!

1V
il y n diverses nu d ideations à appor­

ter dans la publication de La Gazette 
Officielle.

luit. Ou pourrait donner la publica­
tion de cette Gozdte^ par contrats, au 
plus ba* soumissionnaire, et les reve- 
nvs appartiendraient au rowvernemeni.

<<

u

•en sera juge ?
L’hon. J. S. Macdonald.— Le* hom ­

mes de service requis pour servir dans

à entrer en lice. Non i n’avons vu encore rien 
«le décisif; il est vrai que leséelaiieurs de l'op­
position ont tenté la situation et quais ont cher­
ché à connaître les forces de l’ennemi et les

un comté particulier, seront proportion- j Jems ; le résultat semble leur avoir été fatal, 
nés tï la force de celte branche du servi- j Les motions avec lesquelles on devait faire 
ce, dans ce comte. Ainsi, d’Ibervilh*, l*nt de bruit, n’ont, eu d’écho qu’en dehors de 
deux bataillons pourront être exigés, cl la chatnb.o d’assemblée là où les passions poli- 
dans des grande comtés quaire, ou tiquas des partis empêchaient de juger et où 
cinq, • finflr.cncc des journaux de l’opposition avait

L’hon. J. A. Macdonald.—Qui doit encore quelque pouvoir.
lia lui de la session débrouillera sans doute ce 

cabo3 de In situation, chose que l’opposition par 
prudence et malgré toutes ses tirades et scs

être le juge des exemptions ?
L’hon. J. S. Macdonald.—Ceci est 

déjà pourvu par la loi.
Hon. J. A. Macdonald.— Alors les 

exemptions proposées sont les mêmes 
que dans la précédente.

Hon. J. S. Macdonald.—Précissé- 
ment.
lion. J. A. Macdonald./—Si je corn

fanfaronnades n'a pas encore eu le courage de 
tenter.Sa conduite,jusqu’ici, a toujours étèchan

re t Qu’elle nécessité y uvait-il donc de 
remplacer si tôt ou de remplacer du 
lout, M. Derbisliire pur AI. Cameron, ou 
par tout autre ?

Pourquoi le ministère qui a dépensé 
tant d’argent pour faire des enquêtes, 
dans le but d’économiser, n’a-t-il pas 
profité de cette excellente occasion d’o­
pérer un retranchement [terme favori 
et à l’ordre du jour] qui s’offre 'de lui- 
même et qui serr.it si considérable e‘ 
si piofitablc ? Les hommes unjouid’hui 
au pouvoir ont pointant crié bien foil, 
lorsqu’ils étaient dans l’opposition, con­
tre leurs prédécesseurs, à cause de l'a­
bus qu’ils faisaient de l’exercice du pa­
tronage officiel, de leur négligence et de 
leur indifférence à l’endroit de l’écono­
mie des deniers publics, puis, lorsqu’ils 
sont, à leur tour, devenus ministres, ils 
remplacent un sinécuristc par un antre 
sinécuriste !

Lorsqu’on était dans l’opposition, on 
criait sur les toits qn’il fallait économi­
se!, retrancher, couper, rogner tout, jus­
qu’au salaire de $31,111 du gouverneur, 
mais lorsqu’on est devenu ministres, on 
crie encore bien fort et bien haut à l’é' 
conomie, on coupe, on rogne et on re­
tranche, non pas le gros salaire du gou­
verna ur, non pas ceux des ministres, 
non pas l’allocation des députés « t des 
conseillers législatifs, mais on coupe 
simplement les vivres à quelques pauvres 
employés qui n’avaient pas de protections 
en hunt lieux. On économise des sous et 
on perd des louis d'or ! C’est l’ancien­
ne histoire des gros poissons qui man­
gent les petits.

Puis on laisse des officiers publies 
cumuler deux situations, comme c’est le 
cas pour M. Meridiib qui est assistant- 
secrétaire Piov. Ouest et en même temps 
Inspecteur des prisons, et qui reçoit 
deux gros salaires, ainsi qu’il appeit par

aux-iîlûmes, ainsi que nous le ferons 
voir bientôt.

2mt, Ou bien, on pourrait adopter la 
pratique.* du gouvernement anglais, avoir 
une impiimerie nationale ou s’imprime­
rait It Gazette Officielle y les lois du pay-* 
et les divers documents publics ; pas- et? 
moyen, on économisera il une fomrne im. 
mense. an piofit du pays.

Alais, dans l’un ou Pau're cas, ce 'ne 
serait pas un homme p iliiiquc ni un

K

L. Brotis^eau do ^5,86
L. M. Parvenu do 117,00
J. X. Duquel do 950,21
J. T. Onrcy, nunnoncos...........  23,40

‘James Utnckburu, irapre eions 93,00
BUREAU DIT RKGISTKATEUU PROVINCIAL.

59 P Sitfclnir, imp.......................... 55.15
E. II. Fréchette do 72,07

. Cliewett et oie. do 25.00
Diverses |.wsonnP3, nb. et an. 20,30
J. T. C.iny, papeterie et imp. G. 16

CONSEIL EXÉCUTIF.
CO Diverses personne?, nbon. Qi an. ”1441,60

Hunter et eie., impres.............. 35.00
P. Sinclair do 23,40
J. (ï. Hidpway, aboli, à dilTé» '
rens journaux nnpîais.............. 191.83
Valemn et nie. impression........ 16.50

65 J. T. Carey, annonces............... 199,20
Middleton et oie., impressiora. 7,25

BUREAU DU .MINISTRE DES FINANCES. 
Diverses ? n*sonnas, nbon. tl 
différons journaux et annonces 296,46
SnimHs, Plumes dacier.......... 120 50
J os. Blackburn, impression... 11,00
S. B Foote, papeterie et imp.. 4011,00 
BUREAU DE L’AUDITEUR.

“ Abonnement à divers jour-
im «ix................ ............................ $ 19,00

62 J. T. Cnrey, impressions............ 36,17
J. Blitckburii, imp. et papete­
rie. ... %....................................... 13,80

BUREAU DU RECEVEUR GENERAL.
IL Rowselt, impressions.......... 389,00
Lévy et cic., plume d’acier... 117,40
W. A. Townsend do 154,00
Hunter et cio, impression........ 46,20
Diverses personnes, abnunemnit 
à différons journaux et nr.non-
ves..................... «.............. . 1359,21»
Middleton et cio.; impressions. 53,85
J. Crémazic do 2,65

BUREAU DES TRAVAUX PUBLICS.
03 Hunter et etc., impressions___ 313,25

Diverses personnes abonne­
ment ot annonce......................
Samuels, plumes d’acier..........
É. Fréchette, impressions........
Middleton et cio., do
M. Lyon, s lûmes d’acier..........•
Côté et cio., impressions........
L. Brousseati do
•L X. D tique t do
T. Barnard, Plume d’ucioi........

04 J. X. Duquel, 23 exemplaires du 
I c ti t Ai bel t..........
A Côté divers..................
13. Roussel do
Middleton c t cio., «lo
X. Samuels, j*lume3 d’acier....
Grab am do

DÉPARTEMENT EX LOI DE LA COURONNE
63 Hanter et cie. divers..........

M. Jacobs, \dttmes d’acier........
Diverses personnes, abonna-
maur et annonces......................
Sinclair, imp. et p«ipeterij........
Samuel.-», plume d'acier............
S. B Foote, papeterie etc........
Thomas MarKnlJ, impressions.
Barnard, plumes d’acier......
Middleton rr ci»*, impressions..

<f

U
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339,80
105,50

6,00
10,05
29.00 
86,60 
19,60

275.75
12,Ou

23.00 
134,35 
532.57

13,30
58,50

6.00

45,50
24,00

601,61 
90,«8 
67,00 

1766,00
9.00
6.00
9,85

les comptes publies, que nous avons sou 
celante, incertaine, indéfinie; elle nunait A je- les yeux. Est-ce là pratiquer avec justice 
ter sur les épaules de l’ailminislrution qu’elle et équité l’économie et le rotianche-
accusait d'ôlrc faible le manteau dont ellc- 
tnôme était revêtue,

L’ex-administration tombée depuis long-
prends bien ; Possesseur aura à faire' temps sous le pouls de l’opinion publique nV

fuiic, savoir: — assignera chacun sa 
position r les rôles, fl y u 750 hom­
mes, et pas plus, qui seront tirés pour 
former un bataillon. Mais si an moment 
de l’appel, il se trouve que 50 ou !00 
sont exemptés du service, pour cause 
de maladie, ou parce qu’ils sont minis­
tres, ou instituteurs, ou dam* les ordres 
religieux, ou membres de la législature, 
ou juge, etc , quels moyens seront pus 
alors pour compléter ce bataillon ?

‘J7 Hon. J. S. Macdonald.—L’asscssonr 
ser, laissé juge des exemptions ; et si, 
après que le bataillon aura été appelé, 

.il so trouve dans un état de faiblesse 
par suite des exemptions, un autre tira­
ge pourra êlrc facilement fait pour coin

bord, et, aujourd’hui, l’impassible vérité lui ap­
portât sans déguisement.

Elle reproche au gouvernement actuel à 
tort ou à raison scs gaspillages, des malversa­
tions, des destitutions de toutes sortes pour se 
réintégrer, mais elle ne surprendra personne.

Le bill de AT. Langevin a fait hier l’honneur 
des débats dans la chambre, et malgré les spé­
culateurs et les prêteurs d’mgent, la mesure a 
été emportée par une majorité «le 21 vois,ce 
qui assure ici sa passation. Son sort sera peut* 
être plus douteux dans ta chambre haute.

A NOS ABONNEE

L’administration de ce journal 
a envoyé un montant de compte à

hier le vide. Je le confesse : malgré tout j lin asscz bon nombre d’abonnés s
le temps que l’on peut donner à la con- 
sidéiation d’une mesure, il y a à peine 
un bill qui puisse être présenté devant 

.cettto chambre et n’être pas susceptible 
de quelque changement en mieux, par 
3üite de *uggcslion8 de la part des hon.

nous prions instamment tou» ceux 
de nos abonnés auxquels cette de­
mande a été adressée d’y faire 
droit dans le plus court délai pos­
sible.

qmto 
ment ?

On dépense beaucoup sous le prétex­
te d’épargner, mais en réalité pour faire 
du capital politique et s’établir solide­
ment sur les ruines de ses prédécesseurs, 
mais on ne songe pas à faire de l’éco­
nomie qui ne coûte que de la bonne 
volonté et qui n’exige que de la sin* 
cérito !

On a poussé les choses si loin à cet 
égard que, pour avoir un prétexte de 
blâme contro ses prédécesseurs, on a ré* 
veillé d’anciennes affaires, on a secoué 
les dossiers poudreux des bureaux pu­
blics, pour en faire sortir des accusations, 
malgré qu’elles fussent depuis déjà 
du tems, du domaine des choses jugées !

Après avoir vu cela,on devait s'atten­
dre que les ministres ne refuseraient 
pas de profiter de la meilleure occasion
qui s’est offerte, depuis iongterns, d opé* ; 9C*9 ministeriels 
rer une économie considérable et d’uli\ 
les améliorations. Mais non ! on a 
nommé M. Cameron, conseiller législa­
tif, à la place d’imprimeur de iu Reine !

Quelle logique il y a dans ce contras­
te oflert parccs titres de conseiller légis­
latif et J’imprimeur, pour un ministère 
do retranchement, pour des hommes qui 
ont censuré avec autant d’indignation 
que de raison, l’exercice illicite et dérai­
sonnable du patronage chez les autres!

ou yc montre :.i indifférent ii!’endroit de 
cette reforme importante !

Etablissons, par des chiffres, ce qu\)ti 
pourrait ainsi économiser, paria compa­
ra iscu de ce que» coûte, au pays, les 
impiitnés (t ! es a a a onces.

JN ous a vous clenioni ré, au moyen des 
comptes publics, que «MAI. Dcsbarat-* 
et cio., avaient reçu, des divois départe­
ments publics, en ISG2, la 
ÿoinme de.......................................$50,357,99

Et que la gazette officielle 
rapportait à ces MM. bon an,
mal un, lu somme de..................§93,007,20

#

Formant u,n total de............$143,425,19
Nous allons voir maintenant eu que 

le gouvernement a payé, en t8Î>2, a 
d’auttes MAL, pour imprimés, annquccs 
etc l*|(î. Dans l’état ci-dessous, lions 
avons omis certains items ; pur exemple, 
certains employ rs de .département font un 
usage si extraoidinaire deplumes (pie, 
vraiment, ils méritent qivon 11 » * leur en 
t-.isse pas de reproche, puisqu’ils soûl 
censés les dépenser en travaillant bien 
fort pour le public. Ce sciait donc pres­
que cruel d’en pai 1er I

Dans l’état ci-dessous, il u’est pas 
question non plus du papier fourni à nos 
mandataires des deux diamines, pas 
plus que vies catiils devenus historiques. 
L’on sait, cependant, que cela constitue, 
dans les dépenses de la légidaturo, 
un item con>i(lérab!o. En effet, non seu­
lement nos mandataires ont du papier à 
discrétion [comme on a le pain dans les 
collèges] mais ils ont soin de former 
un fonds-de réserve. Et, longtemps après 
leur sortie des chambres, plusieurs d’en­
tre eux écrivent encore leurs correspond 
dances sur du papier de l’assemblée lé­
gislative, ce qui est, pour quelques uns, 
une compensation de l’argent qu’ils ont 
dépensé pour sc faire élire, et, pour d’au­
tres, un doux souvenir d’ut, lems qui 
n’en plus!

Mais voyons plutôt le détail des som­
mes payées en IS62, aux imprimeurs 
qui,étant, comme on dit, dans la manche 
des ministres, peuvent, ainsi, porter plus 
aisément la main jusque dans les gou8~

1609,33 
13,59 

2141,21 
824,25 

09.00

t; UT

Hunter c: c:e, impressions ...
D. «Sinclair, imp.................
A. Côté imp*.............................

*’L Mopflan iir.p...........................
Samuels, pi turn-a d’acier..........
«S. B. Foote, impressions.......... 3284,25
Kow.svt i|.)
Middleton et oie., divers..........
J. X. Duquel, impressions........
L. Brou^seau do
Cnrey et cic , do
D.twson, divers

61,03 
244,80 
477,50 
275,75 

21,45 
19,00

Rollnml et cic, do 118,14
i U R L'A U D’A G RIC U L TU R E.

u

(I

• • . .
DÉPARTEMENT DES POSTES.

Pao* 10, Papeterie, imp. et annonces.. .$20205,15 
BUREAU DU SECRÉTAIRE DU GOUVERNEUR

“ 57, J. T. Cnrey, impressions........ 47,02
Abonnement d différons jonr-
imux........... .................... ......... j]45,00
Hanter et cic., impressions.... 2*1,00

SECRETARIAT PROVINCIAL*.
11 68 13. R. Fréchette, impressions... 140*4,09

Diverses personnes, nbonnemena
et annonces.............................. 0474,47
Cary et cic., impression.418.00 
'A Côté ------

BUREAU
S. R. Footr, impressions.......... C964.00
Broussonu, imp...........................
McGiiinies imp...........................
Hunter et de , divers. .
Middleton do
Hanford do
Diverses personnes, nbon. et nn.
Cnrey, impressions....................
Samuels, .*lûmes d'acier..........
Fléchette, i ni (rre.3sio ii3..............
Dredge, R-. liurc..........................
Gillespie, impressions..............
Sinclair do
A'evd. Hope do 
Côté do
L. Bioussenu do 

08 J. N. Dnquet do 
Cliowet et cic. do 
JR»rion et cic., do
Perrault Livres..-.,.........

91 Hunier et cic, imprsssious.... 
do do
do do

DEPARTEMENT DU RECENSEMENT.
I 103 S. B. Footc impressions..........  6711,00

Dicdgr, Reliure........................
Duvornay et frères, annonces.
Quebec Mercury do
Fréchette do

II 107 Diivcriirty&frcro do
Footo do

“ 103 Diverses personnes, pour annon­
ce et impression*......... *.............
Annonces dans le Mercury....
J. N. Duquel, impressions........
Annonces dans divers jour».
J. N. Duquct, impressions....
A. Côté do
G. Rent by do
Blackburn do

A la page 185 noua trouvons sous le ti-
tro “annonces de la Couronne” ce qui suit: 
diverses personnes, Montant pavé pour an­
nonces B.C.......................... ^................  2021,23

. do do II. C. 3651,48
“185 Abonnement à des journaux.. 378,50

•Rowsel, impressions................ 210,00
Smith do «le cartes Geo.. 870,06 
Middleton et cic., Papeterie... 44,87
Montant omis dans ce qui pré- 
cédo pour plumes d’acier et di­
vers item3 d’imprimeries, envi­
ron.............................................. 800,00

“ 123
“ 126

“ 131 
“ 135

16.8,40
41,29

2099,48
Gt,77
94,08

525,15
130.00 
48,25 
48,01 
57,70

400.00
9.50 

354,55
98,05

232,20
1347.00 
422.70 
255,50

73.50 
275,87 
197,00
38.37

15,75 
34,84 
22,*0 
13,20 
30,30 
63,60

360.00 o*> o«>
242,86
350.00 

3 2,00 
27.50

1015,20
135,36

do

. S99.011,00
Ce montant ajouté à ce que MM. Dos- 

barats et cie ont reçu du gouvernement 
et du public, nous donne, pour dépen­
ses d’imprimerie.*» et de papeterie, un 
grand total de $242,436,19 par année.

JV’est-co pas fabuleux et pointant ces 
chiffres sonl exacts !

Nous ne nous flattons même pas de 
n’avoir rien omis, car à part les items qui 
nous ont échappé, nous ne pouvons pas

62,09 sonder les mystères des contingents, rr.tft



Mercredi soir, La Gazette de Sorcl. ^ Avril
'vngue ; mais gros de dépenses et que l’on 
retrouve dans chaque département public 

Nous continuerons dons un autre ;:o.

Interet sur l’argent.

kenzie, McCann, McDougall, McKeîlar, pacité—avait eru devoir doter les avocats prati-1 (eau de sa poche ei lui coupa Sa gor*re.
Morin, Moms*on, Morion, Mownt, Mun-, °j3tri‘-t jutnc.u';,r0 >,c *i*PM «‘«"p '■» mulheur.-usc femme tomba pour °ne

....... rvn ii dnmirement incommodes et d’une mode aussi uoii* , , ,, * .
^ , ^oimun, v- un or, U llalloran, voile que giotosquo. Véritable boite de soutlYnuo | ^ I il s se reloNer» L « ssassin soitit Iran*
Powell. Roebuck, Robinson, Ro^e, J. S. 
Ross, Rykerî, Scutclicrd, Scohlo, Scott, 
S her wood, Stirton, Sireel, Tett, Walsh, 
V» hile, Wilson cl Wright.—60.

Contre.- Anderson. .Archambault, 
Beaubien, J3eaiulrcau, Benoit, Blanche!,

M„ LiNGEvin propose l’adoption du
'rapport du comité sur le bill pour fixer le _____ ,
taux de l'intérêt sur l’argent. Ce bill, dit1 Bourrassa, Biousseaû, Cauchon, Chu- 
M. Langevin, est dans l’intérêt rie la po- Pai?i Clarke, Daotist, DeBourcheville, 
pulutiou rurale et principalement de ceux I DeCazcs, Denis Desn. Minier-*, A. A. Do- 
qui souffrent des exactions des usuriers ! r‘on> Dostaler, Jos. Dufresne, Evanturcl, 
Il est moins applicable aux villes et aux f Foi tier, Fomniev, Gagnon, Gau- 
cités où l’argent est plus en abondance, det, Harcourt, Hébert, H not, Jobin, Joly,

que les capitaux étrangers sont en plus 
grande abondance, et eVst à l’aide de 
cet argument que les lois d’usure ont 
été rappelées. L’expérience démontre 
cependant quo depuis ce changement, 
ii les marchands en o it profité, le peu­
ple de la campagne en n beaucoup souf­
fert ; car l’urgent, au lieu de devenir

Simard, Somervilie, S y 1 vain, Tassé. —1S

îlnc bonne mesure.

dj chaque compartiment contenait autant île ‘ qn illcmcilt de la maison et alla il il plus 
inurt.vr* que de places. L’avocat se trouvait il nbord j gran(1 snnir.froul, raconter au mnri ce 
dans 1 impossibilité presque totale île se-mouvoir, i 55 ^ . .. . . . ,
Pour écrire, il taillait sc ramasser sur soi-même et j T* l* A <*lisiit île faire.Loi Ul-ci se Ilot a 
superposer, encrier, papier, documents, etc., grùcc ! cl’ncf.on t it ( lies lui et ne trouva qu’un
KU plan incliné du quasi pupitre qui était à sa dis-1 ,.!Ulnvrc btiii^nt'i dans eue marre de tMins. 
position, tout i appareil, pele-mele, au moindre \\r;ir . . , n
mouvement, s’éparpillait parterre, devant, derriô- ’ j; dilute satis 1 osiMancc, a uOCiart*
re et sur le dos des voisins. Un ange y aurait per-• qu’il savait ce qui l'attendait et qu’il

répondit en fixant son œil limpide sur ceux de 
l'officier ;

— Monsieur, mon péri» est mort il'moçnoie* 
et quand je suis parti pour l’mmèe, j'ai promis

dans l'impossibilité presque totale de se mouvoir, i ""‘V ! ':r 4. m*.B,èV» à 6r»""1 M*‘V**"1 ,,|U‘* 1"'"vec
Pour écrire, il taillait sc ramasser sur soi-méme et j l* xennit ili* lairo.Lol lit-ci *>e Ilot a l'** * n*uf je ut* porte »i« pas me goutte de ilium 
superposer, encrier, papier, documents, etc., grâce 1 cl’nccon i il ( lies lui et tic trouva qu’un à nies lévies, et j'eutnids tenir lu» prommesse.

./e suis désolé de vous désobéir, mais j'aime- 
ravs mieux être fusillé que de manquer à .na 
mère et violer mon sonnent.

Le capitaine avait laisnu ; le petit tambour 
ne fera pas un soldai, mais un vaillant officier 
et un honnête citoyen. Il a été blessé dans uae 
léeonte nflaire et se trouve en ce moment A 
I lièpital de \\ est Philadelphie.

udre une douleur plivsique insupportable: .... * r ...r . »
.* gouvernement, parait il, convaincu de l’op-j * 4 \ii’44 b .1 < Ul.iut (u^ quauc
itè de soulager les pillions avocats de et. tins, doill U* peu' il été tiu* a l'aillie»*,

avait é1confié par sa mère, obligée île

du patience, et comme de raison, les avocats qui 
ne soil pas de la catégorie des personnes angé­
liques (soit dit san3 les offenser) ont bien souvent, 
à notre connaissance personnelle, envoyé au dia­
ble les “ susdits " bancs et l’auteur “ d'icewx. ” J 
Les plaintes se sont multipliées sons toutes les 
formes, lamentations à faire * ûlir ia renommée de 
Celles de Jérémie, éclats d'imlignniloii fort réelle, 
soupirs à feiulie les rochers, décelant, «i ne pas s’y 
méprendre une douleur physique insupportnhle : 
enfin le 
port uni té
Hyacinthe, et fesant droit, u’ailleurs. à leurs requi 
sitions pressantes ef réitérées, a donné ordre à qui 
il appartient de faire disparaître ces “ charmantes’ 
nuisances professionnelles en.y substituant uv.e 
séiie de pupitres “ séparer, ” au nombre de liîet 
formant un demi cercle en face du tribunal. 
D’après le plan déposé au bureau du Shérif, MM. 
les avocLts peuvent se féliciter d’avance du chan­
gement qui va avoir lieu. Ou espère que tout aéra 
prêt le 22 mai prochain.

(Ce qui est désirable pour St. Hya­
cinthe lVsl également pour tous les nou­
veaux Districts. Des plaintes ont été 
faites au gouvernement pour ce qui con­
cerne Sore!. Espérons qu'on nous ren­
dra In même justice qu’à St. Hyacinthe,

qui i anémiait cl qu 
subirait sans su» plaindre le sort qui lui 
était réservé. Le mentiier et la victime 
ainsi que le mari de eelle-ei, appartien­
nent lotis à d'exre lie nies familles el 
avaient toujours joui d % Jn considération 
générale.
KJ

M. Forlier, le député d’Yamaska a pré­
senté un bill [No.259] pour annex­
er les paroisses de S». Antoine de la 

plus commun, est devenu rare au point Haie du Febvre, St. Zepbirin de -Cour- 
que l'on demande 25 pour 100. L cxem-' val,et Sic. Brigitte mix districts de Tiois 
plede l’Anngleterre peut bien être cité, - Rivières, et ica paroisses de St. Guil- 
mnis il n’y a pas de parité entre un pays* kinine d'Upton, St. B -.ma venture et 
jeune et pauvre comme le Canada, et uni Germain, au District de Richelieu, 
pays riche comme l’Angleterre qui prèv . P(,,,r les fins judiciaires seulement.* 
le à tout le monde. L’expérience îles | Voilà un 6/// qui, nous l’espérons, de- I malgré que nous n’ayions pas l’avantage 
Etats-Unis est aussi contie le commerce j viendra loi. d’avoir, parmi nous, un avocat praii-
übre sur l'argent, car chez chacun des Ça été un inconvénient grave, mais quant qui soi*, ministre de # la couron 
Etats il y a un taux fixé. Il y a un désir peut-être inévitable, «le la loi de décen- 
général dans le Bas Canada, de fixer le Iteatraiion de M. (’nrti?r, d’avoir mis en 
taux de l’intérêt îYG pour cent ; mais souflVar.ce les inîévêts d’un grand no:n- 
comme je craignais qu’en fixant un taux kre do localités, pour opérer la décentra­
nt réduit* le bill ne put pas passer, le eo- lisation judiciaire.
mité a fixé 7 pour cent Je m’attends Et ce qu’il y a eu de très regrettable en- 

-que l’on va tenter d’élever le taux à S suiie, ça été l’espece d’entêtement ovec 
pourcent, mais si c'est là le sediment lequel, M. Cartier, tant qu’il a été mi- 

: de la Chambre, je préfère l’accepter que nistre, a persisté à refuser d’opérer au- 
de perdic le bill. . cun changement quant à cela, bien que

M. Moârison pour connaître le senti- ctî qu’il avait fait, était, dans bien des 
ment de la chambre sur le sujet, propo- cas, reconnu comme contraire aux inté 
se en amendement, que le rapport ne so;t 
pas lu maintenant, mais qu’il soit lu (ll,°

° dans 3 mois. M. Morrison prétend que 
nous le présent système, les intérêts mo­
nétaires du pay- ont subi une influence

• favorable, etc.
Hon. M. Carling seconde la motion 

r•*:]v#*(î plaisir et parle en laveur du pré­
sent system? et expjse que les taux de 
Piivérct tombent de plus en plus depuis 
le rappel des lois d’usure. De 15 p. 100

• qu’étaient ces taux nuparnvsnt, ils sc j Di

se meltje en service dans une famille a 
Staten Island, à un individu nommé 
Alexander McNally. Ce bourreau s’e<t 
livré sui le pauvre enfant à des actes de 
cruauté révoltante. Il l’a frappé avec 
une lanière de cuir année d’un crochet 
de cuivre, nu point de lui laborer le corps 
de plaies saignantes. Il a été arrêté et au­
ra a repoudre devant la justice de son 
i tiquai ifbible brutalité. LVnlanl u été 
envoyé au depot de clnrilé.

Q

CONTRATS (le la MAL LU.

&
0

Adressées nu 
ne i» • i vue

V A il ï E T lü S.

fl^Nos remet ci mens à P. E. Dosta- 
ler, Ecr., M. P. P., pour l’envoi d’un ’fyv P»* /devés et

Acte pour empêcher la vente cl le dé-! Einlôrieui. Jamais on n’a v 
bit des boissons falsifiées.” Nous sou 
Imitons que ce projet devienne loi, car 
le besoin s’en fait vivement sentir daim

sont réduits gradnellrments jusqu’à 
• et même S p. 100.

10

, . r , l’intérêt de la moralité autant que dans
lets bum entendu de diverses localités.La ce|uj tje ja san«^ (]u public.
question des distances et ce Le des facili-
tés de: communication», étaient sur’out D.vuiow w. Lanaud.kue.-Lc
issipoiliiiitcs, pav rapport a la forma- bruit cou„ que l’avocat chargé de coit­
ion < es nouveaux Ui^lricts judicial- j tester l’élection de l’hon. ill. Olivier, est 

;.CPiîlM"!ll,lt,,t n ° 11 l)a.s, US9t:z Sé,,é- I arrivé trop tard à Québec pour faire pré-
senter la pétition dont il était le porteur;

la loi 
que le

rt, . .s , , . môme M. insistait pour obtenir une pro-
r irota-Kme'eset ic* trots autres du |ol)gaüoa de délai.... mate oa -sc-
îstnct d’Arthabaska <m d voudrait ad-1 ra sans doute inutilement. Nous don-

râlement pris cela en considération.
].es trots paroisses du District de Ri- lc délai do 14 jours accordé par 

Riielicu que, par son projet de loi, M. ,,onr cc.|u étant expiré. De sorte 
bortuT demande cl annexer au district mAm* m

VIE A IUCHMONI).--- \oieiUU
extrait de correspondance, qui peut 
donner une idée de ce qu’est d.-venue la 
vie au Sud. La lettre où nous puisons 
celte citation est écrite par la ((mime 

! d'un membre du Congrès confédéré :
• “......Nous sommes eu pension
chez Mme Johnson, dans Governor street, 
juste vis-a-vis la deineme du gouverneur 
Letcher. C’est un grand bourdwy house,

la famine à 
vu paie il gen­

re de vie. Dites h ma grand'mêie que la 
plus pauvre Imite du Tennessee occiden­
tal est comparativement à un palais pour 
ce qui est rie la nouriltuc.

“Nous avons à faire cuire dans notre 
propre chambre piosqne toute ce que 
nous mangeons. Voici (’approvisionne­
ment de notre garde manger : un jam­
bon iras, pour lequel nous n'avons don­
né que $11 ; trois iivies de café Rio a$3 
la livre ; deux livres de sucre brun à 
75 ; un boisseau de pommes, grosses à 
peu près comme une grosse bille cadeau

ME
A qtT.HKC,

Jusqu’il Midi Vendredi,
TST—« TL33 MS SB jWBT. :iï 9

POUR LK TRANSPORT DUS MAL- 
f.l'.S DE SA MA.IESTE ENTRE :

St. Hyacintho ot St- Huguo .
\ iîi £>t. Simon. SIX fois pur Seuuunti,

St* Huguos ot Yamaska-
ViitSt. (luillaumr et Uiviète Duv’ul. 

lois jmr Senmino.
TROIS

joindra nu District de Richelieu,sont des 
exemples frappants de ce que nous vc

M. Anderson se p ononce pour le rap* j Dons de dire, 
p.cl des lois d’usure. . I Ce changeme it est depuis longtcms

L’Iiom. M. Gall pré end au contiairn que désiré, par les habitants de ces diversesque
• le inppcl des lois d’usure a profité beau­

coup au pays,que le commerce libre sur 
l'argent est c;t* qui peut faire affluer les 
capitaux dans le pays.—Il s’étend lon^ 
gtiemeul sur le sujet.

M. F owe *1 est un faveur du rappel des 
lois d’usure : l’hon M. Rf’.se e>t en faveur 
du commerce libre sur l’argent.

L’hon*M. Brown explique longuement 
l’avantage du système actuel et prétend 
vpie le pays en a tiré de. grands avanta­
ge».

M De Cazef est contre la loi actuelle, 
ainsi que M. Mon is «-'t M Simpsom. La 
chambre sc divise sur l'annncndemeut 
de M. Morrison qui i st negative par la 
division suivante :

Pour.—MM. Abbott, R. Bell (North 
Lanark), R. Bell (Russel), Bigger, B own,

paroisses et serait tout-à-fail dans l’a­
vantage des justiciables d’ieel'es.

Les intéios de ces derniers sont de­
puis longtcms en souffrance à cause de 
l’etm (if* choses actuel. Par exemple, les 
gens de La Baie iront que 4 lieues pour. -i v r». . T',* .% » 1 • ... |\|»«nc ur. »/c tjuii»; \iua,, m»a anno.se rendre a 1 rms-uivicrosmendant ou’ils i* n.j\ ~ . 1 ’% . V « . 1 . les Québecquois, resteront coagulés pen­cil ont onze pour venir a SoreL Le Li. . i 1 • 1! . . . r • . dant quelques..jours encore. •meme inconvénient se fait encore plus 1 1 1 J
sentir pour les 3 paroisses du District
d’Arlhnbaskn que Pon veut nous annus-1 .. »• • • . .. ,,„t ,... i.. , t;____ , _ ] Dans une discussion qui avait lieu, l’an

nous toutefois^ ces nouvelles à titre de ru­
meur seulement.

Ô^L.\ navigation est, depuis Lundi, 
complètement ouverte entre Sored et Mon 
tréal, et, depuis Mardi,entre Trois-Riviè­
res et Montréal.

On tous assuie. qu’à Québec, le pont 
de glace est tellement ferme que, Lundi 
eqpore, on a pu traverser dessus 100 
quarts de farine. De sorte que, nos amis,

EST-CE UN SIGNE DES TKMS ?---
er et les habitants deccs dernières ont, tre jour, aifparlement, au sujet de ecrta-

rit , i, . , v , , dre a . I appas ?... Stuat-ce cticoie M.lout cela a contribue a paralyser les rw:^ ,, n , n. r 3
a tin 1res, dans ces paroisses, a un degre »/r 5 ^extraordinaire, et ça se comprend sans JJ Vf0,,’T e".C™bl® ?V * Ces 
commentaires. MM. clcargnls sont, apres tout, d’arran-

Igement. voyez, par exempte, M. Mc

en outre 0(3 la dist.inoe, des chemins . J * 3i ,• . »,.s ». . nés resolutions presentees par M. Brown,
à leur chef-lieu actuel 03dernier, redoutant de4 l’opposition, a

Bien oins ces dcrnièies narote.p. n’ont ‘ eclarc (lu *' acceptait,toujours SOcheltns ; , paroisses n ont ,|ans {e U|i j ,H 6lait toujOIlrs
pu, use n a present, rouir du benefice 1 . ..«v i - ’*•, x p, . I dispose aü.«si a accepter moins, lors-de Iuir cour de circuit, a Drummond- LJ, „ . . i ♦ • i„;ii  v , .,,1 qu’il ne pouvait obtenir plus...

-, - v-------- /(-no--'"....... 7 rh\ntn\ n V I ()L1J9^S’ u j1 ^ * 6 i ^ Ce qui indiquerait que M. Brown
lîiown, Bnrwrll, Cnrling, Clarfce, Cock- ««>11C; lf,ur FSC tomba.! soudai t|cvie‘nt moil)s fLouchc.... Qui va mot-
horn, Cowan, Dickson, Dorion, A. A. j !U’JJJÇn* malade 
l)uii>ford, Gait, Iiaultain, Hooper,
Knight, John A. Macdonald, Donald A.
Macdonald, Mac/Ecnzi », McDougall,

’McKeîlar, McLaehün, Morin, Morrison,
Morton, Mowat, Mnnro,Notman. O’Con­
nor, Scateherd, Rosi», Scoblc, .Çcolt,
Sommerville, Stirton, Street, Tett, White,
Wilson et Wright.—44.

Contre.—MM. Alleyn Anderson, Ar­
chambault, lilt, Baby, Boa u bien,.Beau.- 
dreau, Benoit, Blanchet, Bourassa,
Btousseau, Buchanan, Caron, Cartier,

4 Cauchon, Cnapais, Daly, Daousi,.. De- 
Boucherville, De vnzes, Denis, Dusanl- 
niers, J.*B. E Dorion, Dostalcr, Joseph 
Dufresne, Dunkin, Evantu/el, Foley,
Forlier, Fournier, Gagnon, Gandet,
Hnrcouit Hébert, Huntingdon, ïltiot,
Jobin, Joly, Jones, Laframboisc, Sol- 
Gén. J. S. Macdonald, Kierskowski,
Mongenais, Morris, Patrick, Pinson- 
neaült, Poupore, Powell, Prévost, Rémil- 
fard, Robitaille, J. J. Ros^, (Champlain),
John *S. Ross, [Dundas] Rykerl, Proc- 
Gén. Sicotte, Simard, Simpson, Starnes,
Sylvain, Tachcreau, Tassé, Walbridge, 
et Walsh.—65.

M. Buchanan ayant proposé que l’in­
térêt fut de 8 par cent, cet amendement 
acte accepté sur la division suivante.

Pour—MM. Abbott, Alleyn, Ault, Bell 
[Lanark,] Bell [Russell,] Benjamin, 
Biggar, Down, Brown, Buchanan, Bur- 
well, M. Cameron, Carling, Caron, Car- 

•tier, Cockburn, Crawford, Daly, Dawson 
Dickson, Dunkin, Dunsford, Galt, Haul- 

1 tain, Hooper. Jackson, J. A. Macdonald, 
•J»-®. Macdonald. D,A. Macdonald, Mac-

d un représentant du Missouri: une 
livre de beurre, ài*ée de six n oiset coù- 
tant îr2,et six patates douces à 50 cents. 
Il faut payer un dollar le moindre petit 
morceau de biscuit chez le pâtissier. J’ai 
omis de dire que j'ai reçu encore, un 
bocal de cornichons et un morceau de 
fromage en piéjrnt d’un memhie du 
Congrès. Voila eonrr.etil rou>» vivons.

Nous payon- ;-,2 pur joui pour chacun 
de nous, moitié prix pour la doin«*sli(jue; 
avec cela, nous n’avons absolument rien 
à m a n ge r. Il i r r, i 1 y a va i t e n tout et 
pour tout sur In table deux Œufs, line 
tranche de pain rassis et un verre 
d’eau.”

(fc^fîvASioN x'EKii.fcusi).—Un individu 
nommé Ed. Clifford, arrêté â Buffalo 
il y a quelques jour pour un rapt com­
mis à Tolodo, avait été remis à ha char­
ge du constable Locke, de cette derniè­
re vide, pour v cire, conduit, les menot­
tes aux poignets, par le chemin de fer 
du L (the S hure. Mardi de la semaine 
dernière, à six heures du soir, le prison­
nier et son conduct(*nr se trouvaient cp

St- Guillaumo ot Druiumoiulvillo-
\ iÀ llunilvillo. PKHX fois par .Semaine.

S’ • Hyacinth© ot Yamaska-
\ ia Si. J iules. T’tîOlS » ï s par Semaine.

lios Itiformalionii tondiant les HOXPITIONS 
Je ees Projets <ia Contrats, ot «les FOIt.MHhHS•!« 
M»UMI.sSIO>S peuvent étro obleuues aux t*u- 
reaux île Poste sus-meutiounés, ou au üuroau du 
T Inspecteur des Postes à Montréal.

EDWIN KING,
Inspecteur des Postes. 

Pureau do l'Inspecteur des Poston, j
.Montréal, 10 Avril ISOJ. 20 a Ht.

lAVIS.
FUVIENUVALLEE.

H1CS Créanciers dans lu r.iilliln do M. Flnvien 
Iiiivatlée, do Hertliicr sont recpiia de produire leuiH 
comptes entre les mains du soussigné, do ‘co jour 
au 25 Mai prochain, époque à larpi lie s«ru payé un 
Pividrudo par les Syndics nommés u*lu dite fait 
li «e.

s. mvAtm.
Avocat,

2Î> Rue St. Vincent. .Montrél.- 
• Soret, 20 avril I8G.'P

Pui^tint pouvoii'D'caH
CANAL RIDEAU.

AVIS est par to présent donné quo to pouvoir 
d’eau ot la propriété cunniio sous le nom do 
“ K r»Kston Mills ” sur lo CANAL ItIDHAU sorn 

loué par encan public, à Plfotel Itrilisli American. 
Kingston, à MIDI, VKNDItKDI le 1er MAI i»ro-
chain.

prétexta tin besoin pour entrer dans lu 
cabinet privé. M. Locke l’accompagna 
à la porte et se tint en dehors, ne son­
geant pas qui?, du train dont allait le 
convoi, une évasion fût possible. Cepen­
dant, après avoir attendu un temps rai­
sonnable, il ouvrit la porte, el s'aper­
çut, à sa grande slnpéfaci ion, que l'oi­
seau s’était envole. On ignore ce qu’il 
est devenu, et l’on ne pent croire qu’il 
ait pu s’échapper sans que ce saut péril- 

longiems que le système actuel. c. a. d. j l(M,x pour lui des suites plus eu
.........  K

Wagotl :i dix milles ù l’est de Cleveland | Lu lorrain (environ V acres) et tout Pénurie trop 
le train marchant avec une vitesse de 30 c.\ sc P*-t4 seront loiUîS en un .seul toi, a mis ai
K ^ . . N , |, (1 llll lnvr»r MilVtlliil*' ilillit li><t Him f*t il nnri.u ntla 3o milles a Uicnre, iorj-qne Cliflord

Nous nous séparerions avec rc-1 , ,, - flgret de nos amis de LaBaie et de St. Zé- P.on®ï • ’. ° 0 ,,s am<>r d’entre eux. Il h
phirin,'muis con me il y va de leur inté- b,?n. fon<lu. °'.’8 >es Ppn®lP°* !><>'? «•»
rôt, .tous serions satisfait de voir leurs '"‘T'0’ J1111 ul; r?PPorle.. *' cst v[«|. 20
paroisses annexées à Trois-Rivières ; chc1"18 .daus le j?"18- mi,,s .«I"0 wnl
li’nn autre côté, e serait avec une sa- rIa',',orlt: .se9.Pre,endu? oonv,c1\'°™ ?y■ ;•
tisfaction vé«itaOle que nous verrions Lc ntePrls *""?•—..J.1 8’^en fitihe

s * i, , m . . pas mai, narni*-il. Oh! nolitinue cana-s operer 1’annexion des8 paroisses pro- ’• 4 . • *,i„ i\: «. - » • dicnne, ce seront a (le les coups, aussicitées du District d Arthabaska a celui ,___ ’ . 4x 4 * ’ .dp Richplipii longiemsque le système actuel, c. a. d.
Si M. Forlier réussit à faire adopter 1’™ion 'Ie,- deu* l)rovi,ncos (,Ur<‘ra * t | m0",S 

son projet de loi, anr»i que nous 1 espé­
rons, il rendra’un soi vice signalé aux ha­
bitants de ces diverses localités, tout en 
no nuisant pas aux intérêts généraux 
des Distiicis c’Arthabaska et de Ri- 
clieüeu.

[I y a cinq ans déjà que, La Gazette 
répondant mux vœux des habitants de

Ce qu’il y a de certain aujourd’hui,
c’est que M. Brown attend les évène-| (ü^CouuAGn viiul.—Un jeune garçon np-
mens........... parteiiant en qualité de tambour à un régiment

marylandais, avait, par l’excellence de son na*
, ee-DRAME intime.—William Willis '7'.’ S°Sjf bonn” graces du corps d«s
était sur le point, il y a quelque temps, |»ei,terreinc„t d’m> solil.it, biimit nvec ôen ca-

* I ll!*e •Jeun® personne^ (1 Ellctl- marndes i la santé dn dùfun*., lorsque I (: petit
5 ville (Etat de New-YorA).#Mais il avait tambour passa devant la tente. On l’appela et

«1*1111 loyer payable'tons les ans, et d'après un 
bail qui sont renouvelé tous Ion 21 uns. Le reve­
nu annuel maximum esl de$300

Le moulin et le mécanisme avec toutes les bâ­
tisses Kiir les lieux doivent être achetés parle lo- 
cataire?. Ils sont évalués à $3,500. L’acquéreur 
devra payer 1|H du prix d'acbat le jour de ta vente 
et un autre huitième trois mois après la vente. La 
balànao avec l’intérêt si raison do fî par cent sera 
pa éo en trois versements annuels.

Lv3 conditions du bail et aucune antre inform.i- 
.ion à ce sujet ceront drainés ù ce bureau, ou «u 
bureau du Surintendant du Canal ILdenii, OUmwh, 
ou au bureau du Percepteur des Douanes, Kingit, 
ton, lo et après lo (î d'AVUiL prochain.

Par ordre,
T. TRUDEAU.

Secrétairu
Département des Travaux Publics, ) 22 avril 

Québoc, uvril 1803. J 3 i

ces paroisses, a demandé ce changement, lu*9 ^ habitude de boire outre me- ou lui présenta un verre, 
mais notre voix est demeurée san9 écho, 9uyei c* la jeune fille, désespérant de ÎVlerr.i, répondit-il, je sui?
pour la raison que M. Cartier ne vou- V;lincre cette funeste passion,avait retiré Tempérance, et je ne bois pas

suis un Cadet de
pour la raison que m. Uarticr ne vou- I i xem^ume, «iju ne pas de liqueurs for
lait rien changer à sa loi. Nous espérons s?; l)aro^e et congédié son fiancé. Depuis, te* 
qnc'cctte mesure rencontrera moinsd*op- e"? ? reçu les assiduités de M. Phelan, . Vous ne pouvez pas refuser, lut dit-on eu .n- 
lîoc lion ailinnrrPhm qui habite le même-village, et est deve- s»atant ; vous êtes a la table des oflicier», et

nue sa lemme le 4 de ce mois* ' ce S€ra't ma^ reconnaître cette faveur*
Willis avait jusqu’au dernier moment ^ persista cependant.
mservé l’espoir de triompher des rénn- T1 a rur (!e l,0,rc’ f,t ,c c#J,,tn,.n0 fse tour- 

un sol-, conservé l’espoir de triompher des rép„-, .
Los bancs d68 avocat» dans les non-Ignancps de celle qu’il aimait. Mais iritélj“" Ters u ,naj0‘ ’ cl! "e seia Jainais

d’un événement qui mettait fin 5 ses lQu»«t-ce nue c’est î rcprit le major en 
illusions, il se rendit, le jeudi suivant, a affecta„t ton sévère. Je vous or.lonne

veaux Palais de Jnetio?.

la résidence de Mme Phelan, dont le boire, et vous savez qu’à la guerre lu déso- 
mari était absent. Il lui reprocha amère- béissance est punie de mort., 
ment ce qu’il appelait sa trahison, puis Le pauvre enfant se redressa de toute

A ce sujet on lit dans le Journal de 
SL Hyacinthe :

L’entrepreneur du Palais de Justice de St- .
Hyacinthe—dont nous ne nions nullement la c a- [après un instant d’entretien, lira UQ cou* hauteur et, d’une voix ferme et déterminée.

Isle Tclec et rccit de lu Poin'.c Pclce
Phares-

AVIS C3t par lc présent donné que lc ot a proa 
In 15 Avril prochain, et Pliaro sur l'IIo pcléo. 
près do l'extrémité supé icuro (lu Lne Erié sorn 

chnntré rln mnniérsù ixonlrcruno LUMIERE ROU­
GE VIF, et celui étnbü sur lo rocif de la Points 
Pelée sera Arrangé de manière ù montrer un»* Ltf- 
MIERE HLANG'JI 15. Les capitaines et pilotes do 
vaisseaux se rappelèrent qu’on remontant lo Lac I, 
LUMIERE-RLAXCMF, se trouvera a tribord et la 
LUMIERE ROUGE û bâbord-

Fr ordre du Commissaire.
T. TRUDEAU, 

Commissaire.
‘Département des Travaux Publics,
•Québec,* Canada, 23 avril 18G3. -22 avril j



Mercredi soir La Gazette cle Sorel. Avril 1808.
svr«*

ETABLISSEMENT CANA DI EN.

M E ü B L E S
Et /72> *yTh«A» sv:>ï

O

M. Paris EAU, a l’honneur (l’in­
former les citoyens de Sorel, et le 
public en général, cl tous ceux qui 
ont besoin de Meubles de Ménage, 
qu'iii pourront so procurer à son 

Maga-in tout ce dont ils peuvent avoir be­
soin. Il aura constamment on mains un nss’or-

LE NOUVEAU

Saute bonheur t loiigu Vie*
Obienii. |mr l'r.ns nu inoynii des P lul.,3 Üomc3ti

tintent très varié du Al EU BUES DE .MENA- ques végétait 3 du Dr. Diiclian, préparées suas 1*> 
GE, pour Salon, Salles à Diner, Chambre à *K* ......... . 'muni,™ du
coucher, etc.

— TELS (*UE, —

cottage royal «ics incdrciuy, etc.
Dos c*m so ut !M>iMl*r«‘MSc3 cl 1 n t : f efficacité h 

été prouvée pur «los tuiI!iims il • cas
Sofj.s—Canapés—Fanleilils—Boroeusos , ^on flduneur 11! maire «le Lombes, tas magistrats 
-Chaises—TubUî-à-Cnrif — 'UtU.l. f. I)i- i 'lo ,r"? I!".w- «‘p-.. I lionne «tas coi i limits Dos unataems les pinsce-
nui, avec leuIlies extra——Side I)o;jit!s I Icbres, tas membres (lu clergé el mitron s'en servet
*—ChiiTonniers— GjuiIp-IÎoImî — Lave- | wlui.és i»k sal-pakcille du pu. bûchan 
‘nains—Bois de lits—Bureaux de loi- > . J1 "f* ,,M ,ilil llî(:oi,:!U M,!- bifchilspumllc pu-
elle— Comoues— Miroir» de toutes » nrt. vf/., . . 
Grandeurs i-u;. eu:., ‘ UlJbJJ.Z JilhN YOILL .SANG! !
Tails tian> les derniers goûts, avec élégai ce, j f, r>.. . I,BS.INlhsl ,NS ,!,,*î,.hS * . .
■o.aille et a»ce .es meilleur!.   En L.t am.l pmir In cer.- de tuulrs l.-s nu.I.alivs doJ
•Cnant rendre une visite à son JSiuhlisscmmt. femmes et dos eiifatils: tidies q u» les Kniptions. 
Canadien} l’a chut eur pourra sc cou v J mu; ; tas Indigestions, tas nialaiiies bilieuses du foi H cl»
qu’il peut se procurer (oui ce dont il aura he. i ,'.1‘-s,0l,,ac’ Kénéraïc, lu O.,me les l.huntu-

. .i, _ % . i i • , iunies, le bmiibago, douleurs «!.«ih les m»-inbics,win, a des pus beiiiicoiip plus bas rp* lia su ........ .1.. „ . 1'. ’ .. . , ’pi «a Ui’nticottp | 
fcüi'enl géiiéralumcnt ailleurs.

C. E. PARISEAU, 
Eh(:iii.“fi‘,

No. 273. RUE NOTRE-DAME

; uiuua «le lé le m «lo g«irg«*,en un nmt ton i«*s lésina 
• lu'lies causées par l'irrégularité «les intentas.

(î« s pilâtes r>c»nl spéciales contre h-s citais du nu*- 
| retire purifient le sang, recniivellcnl tout losysto- 
! me et toutes 'es fouet tans ; tas devoirs «io la vi«
« «lovioiineiit 11 h plaisir «piaml avant clle3 étaient

IW-m l'Eil’.ixCtUs Rien! /, 1 "* ‘"r.l«î«.s ! C'a M-

7vlonttc.il, 6 hStil? Sept ci ithre

TH »m
13 £l

ri nil P
r'O

A N t)

s
‘*3 fa

1 tom-ic sam aUiinèiie 11:1 corps sain ! *J 11 corps saie 
, cuuieiil il * t sang pur. (,ta<\ml estomac, lu eorp.» 
1 <‘t le s-mg sont purs, l« santé «.si certaine.

\ caducs en bouteilles, ;i lcd IJ d., 23 9 d. cl 
• Us.

A CEUX QUI PENSENT
ET

A Ceux qui ne pensent pas.

VCel’X qui ne veulent pas se donnf.r la peine 
do penser et qui rejettent sur d’utilres celte 

besogne, nous taur disons “ sans plus «l'explicu- 
lion que lu HA t) WAY'S READY II KM KF soula­
gera imuiétlialcnieiit ceux qui 5oufl*:eut soit en 
faisant l’application interne ou externe, il guérira le
Rlmuiututne..........................................en c uq heures
Mal de gorge.................................. d.nis cinq minutes
Mal de Dents.................................  trois nuuutv
Névralgie.........................................dans cinq minutes
Cuirnpes ...................................... dans cinq minutes
Maux do idle.....................................dans dix minutes
Coliques.............................................   dix inimités
Diarrhée.....................................dans quatre inimités
Lumbago...........................................dans dix minutes
Fic\ .............................................  quinze mur.tes
Influenza................................duns quelques minutes

PiUHiL 1

MUSIQUE'__
jii. J. i A ü L T A Ji 2)>

21, MAIDEN LANE,
New-York.

LINIMENT DU VERMONT DE
HE Ml Y.

En offrant «u P* Idic ce Nouveau “PAIN-KlL- 
LElf, ’’ nous désirons le lui commander d’une ma­
niéré toute particulière, non-seulement comme 
élaut'le meilleur de tous les autres'Mhtiti-lCiller, ’ 
et contenu du lit des bouteilles hcnitcniip plus era ti­
des et à «iis Prix correspoiidiiut». mais p.trcequ’il 
no cor tient rien qui puisse faire craindre pour la 
sûreté de ceux q -i eu tant usage. Il peut-être ap­
pliqué e.xtérieurenien* jiour les
UIJ U M ATI S MES,

NEVRALGIE,
MAUX «lo DENTS,

13 A U LURKS,

T?N* MEME TEMPS QTE LE GOUT MUSICAL 
| j se développe aux Ktats-Kni?, l *s IS1>1T<>S 

A ^3ï;.Ti8€^Lrll y deviennent «le plus eu plu? po­
pulaires. Aussi le soussigné a-t-il constamment 
en magasin un assortiment considérable do cea 
instruments, comprenant tou*.«*s les variétés et 
tous les genres possibles, depuis la musique il isîi- 
q«u»# ouverture'», oratorios, pots-pourris, cto., jua- 

: qu’aux airs populiiirt:?, quadrillts, mnrehes; •■epuia 
; 1a t maies te tabatière à musique jusqu'aux grandes 
! pièces destinées ;‘i faire l’oii.cim-nt des soiou3 les 

plus cl gaiits. il offre nu public «les
BLESSURES n

..................................................... . .dans «lix minutes CON I’L SION S, | vï *vf»
•'ns,nc................................ • ”lls,,n3 cinq minutes MAüX do GORGE. DOULKUKSde HE!ES, etc. et ! ^ ^ ^ ^ 'Süb

lesDouleurs rliroaiqncs........ par q «elq«.es applications, j q pns intérieurement pour les
Dans tous le* cas où Pou sent Ica doutauis, le i COLIQUES,

_ LOKTDOM
Five ami Lite Insurance tJompany-
Capital

rï’tT

• • • «••••••*•••

ni 
t

i:ksi:vuk to.xtquk du nu. i*i:cir,\:i.
C ta're le 1 eiàciieiuciil nerveux et la faihetse g-iné 

• ’ti**. (Jette essence lestoro avec une tapit té m V 
gi«t"o es const it m’.on.slca pi.s •lebih*.-, t satire 
.-an té permanente, cl rmlonblc lu •Icveloppeiueili 
«lu uys’éiiM* musenluire.

X?9 flrtO nnn f ’ médecine ne rainüne pas seulement Itisun
JU\/ Slg* , té en même temps qu elle l’a renlbreit, mais encor* 

«elle augmente la vigueur naturelle «le l’huinnn 
t' 1 ^ [j , dans sa Jeu 1 esse, «lans sa maturité et dans s:
J .fiA'x ' ÎL / ^ n J vieillesse. Des propriétés «le cet osvi'iice ugisaen

/.» fVinnn,... J1 i;M|r ,nul I '• ire element, sur le système neveux tenmsenlaire
JliMll il. l>\> V/D11! |lilil * I «i.Lt* ' ei reclussant, aiigoh nlanl «,*t | uriiiaut chaque fl'iiiL*

1 vital ;»articulicr ; son »cti ù ne ns:iii(|Ut: | «mais et 
est paifailenieiit en acc-rd avec le.j lois de la nain* 

- # . .- rc. I.>e iiiêine «pu* ia pluie rever«iU la végélatiun.
of these compaiiie-, coaliniics t«» insure laiil* «hr incaie aussi cet agent tout pui-saul ramène la 

dings and ail «j.u r «iiscriptiou ot property again t torcu e* I énergie por«lues •!«; tout ceux «pii souflrcii'. 
K»s?. or «li.i.iag.* b* .’ne, ou tho ni isl I ivouraid'-* | Prix 4 cheliiiset tî deniers^ ou quatre quantité 
terms, and ut the la\ycs; rates charged by any : dans une :t:t chctins. 
good English Company. ' . .

All just losses promptly settled, without .1,-duc- ! ^ *'OM,Lfc*T v,i(ÎETAÎ K t,i; D,:’ nrcnAN’
lion 01 discount, and without refer* nee lo England 1 . *-'el Onguent est I«î se..I «un guérit les ulcères

The large capital ami j«idieiotts mena «renient of ; »»d*denis. Ses ellbis sont miracuieux, ils donnen; 
tbe«>e companies, insures the most perlciP. sataty | |,.,nnii;ux sul,.il l’ M «‘ ^*'‘HVe. riudem-3 un­
to the cssu:ed. 1................... ..

CAPITAL............—£2,000.000 stg
fjJMJE undersigned havingbie 1 ap >ohi:e«l agent re. De iiièi

JAS. MORGAN
Orel, 10th September ISO-. Agent.

JOHN GIROUX,jqrrtri ~
1Si îü>!i lit! id a

ET AGENT COLLECTEUR.

UK DU

! li«*i\s .s’eu sont servi et ont déclaré que '•«■* onguent 
J est le tneillci.r «lu inonde. C’est le seni iftncUe u«*
« tmel pour Unite espec ; «l Ulcérés «H d’ér.ipliou «e In 

peau.
li m ferme jamais la surface d'un ulcère lorsqu'i 

j est rempli de pus ; mais le guéiitbicutôt eu 1«
; chassant.

Des pilules aillent ;i l’ougnent dans les maladies 
t suivantes : lloinuroïde, Clous, Coutusi«*n?, ÜXCO- 
I nations, Rougeurs sur la ligure, maux du tète.
mura «I \ eux, mains crevassée-*, Aitgclures, Dartres. 

' ( 'oupures, i^endul«:*s, Soins «lonlcureux, Joia«d rat
J UOKD DK I.’e/lU, VOISIN' DE 1\I, 1 des, l;istules, Goûte, G:uu«les endnni'jiées, Lutrba-

RI> lb’imiv I’huirmtism***, .Mamelons ulcérés m-ux de cor-• i • L*1 L liW I »S • c«__« . n« , f, . • ’ , « °C1? Scorbut l limeurs, L Iceras indolents Rlessures 
Bcrtkicr, i En-ilant.) Vi*r?: Gaie, etc., etc

, t-. . i 1*rix *. e 1] «I. et 2» et denier* par bouteilleBerlin r, 7.b Febry. 1SG3. 1 A vendre eli'z M. fliump"
par

•««oit. libraire.

JOHN GIROUX
AGEN T & C O L L E C T O R,
TROT STREET, NEAR R. 1». DEROIN’s.

Berthiei, (En-IlaiiL)
Brrthier, 7 Fer. !S(j3.

RK AI) Y K KM KF devrait être appliqué. Pris iuté 
rien reine ni—nue ct.üliére ù thé «tans un ilemi-vcrre 
d’eau—il fera disparaître i’acédilé sur l’estomac et 
falicitern lu. digestion ; c’est un limuhui t agréable 
à prendre.

A CEUX QUI SK PENSENT PAS.
Nous maintenons que lo RA DW AY’S READY 

R KM KF est une médecine sans pareille. Ce 
n’est pas une vantardise, essayez-le si vous avezune 
terni inc»» aux scepticisme et vous serez convaincu 
du fait. Il entre danssu composition mie combi- 
unison de stimulants astringents qui agissent avec 
rmissaucc sur le « nerfs, il nVntre pas de mirentic 
dans sa coinposiliou, et les douleurs sont soulagées 
d’une manière toute particulière. Lorsqu'on l’ap­
plique c.Nléiicucrment, on s’apparcevru que c’est 
lu puissant contre-irritant, rougissant instantané­
ment la partie où l'application est faite eu faisant 
lisparuître le sang congestionné qui taitsouif. ir et 
par la suite peut déterminer l"n..1am!nation. il éga­
lise la circulation du sang d’une manière efficace 
pt admirable aux yeux «le ceux qui peuvent com­
prendre Faction d’un remède.

A C”UX QUI PENSENT.
Nous maintenons que tous les remèdes extérieurs 

font leur ell’et «l’une manière ou «l’une antre. Pi:k- 
’•ttKKEMKNT : Ils agissent diiectemcut. sur le sys- 
etne nerveux sans irriter les vaisseaux du sang, 
•’mis liniments d’arnica, pour les nerfs, eîc , etc, 
«nichent aux nerfs mais n’nU’octeut nullement la 

circulation du sang ; iis peuvent calmer htnporni- 
rement les douteurs, mais ne peuvent jamais réta­
blir l’égalité «lans la circulation diisuig, chose 
sseutieilu si la santé. Secondement : Ils agiotent 

uir les vaisseaux sanguins sans égard aux système 
Civetix. Il est maintenu que les nrt !s réagissent 
ur les vaisseaux sanguins et l'application «!\i:i re- 
.icdo à l’extérieur, pour être eflicace doit agir ai - 
un* *mr les nerfs que sur le sane

Nous maintenons eue le A’ADWAY’S RKADY 
Ri-LIEF u celle doubi * action par l’elf-t spé«;i:«l 
pi’il n sur les nerf. Do cetto maniéré il soulage et 
merit les rhumatismes, b* lumbago, le mal dédiait, 
es maux d«î tête, et nr.e variété «l’autrcs maladies. 
Lorsqu’on le prend intérieurement, ses qualités “S- 
iiuge 11 tes et dilfusives arrêtent «l’une manière lia- 

D relie les diatrhés, les coliques et autres «lérmgc- 
iiénts des boyaux. Pour les maux «le trorge, nc- 
•ompnguésile fièvre putride et pour le3 lièvres ty- 
,Inmles, un émineututtaelié à Fhôpi al «le la N011- 
vellc-Urléansdit que c’est une mc«lt*ciue autrement 
excellente «pic la célébu» eau mcdeciiiaic «l«* lîas- 
p’ail. Il l'administre ù ces patients et en arrose 
tas appartements.

Que les mahideset tou3 ceux qui soulTrentcti f.is- 
àcnt l’essai,

R AJ) WAY & Co.,
37, Maiden Iiiiuc.

2 août. au—SH.
Les remèdes du Dr.Rndwny sont en vente dans 

tous les magasins de campagne ainsi que chez les 
igeuts suivans; F. II. Traïudicmontaguc, 1er., 
ierthicr. L. L. Manseau, Kcr., et J Dugmiy, Kcr , 

; .abate «lu Febvre. J. Tremldy, Kcr., Nico'et. lî. 
il. Kittson, Kcr., Sorel, et ù laL. b rai rie de M. Ant. 
liettoi*.

sortant des meilleurs ateliers «le la

S U I S S E .CHOLERA MOUBUS,
MAUX tl’ENTIÎ AILLÉS,

DIARRHEE, uli*. élc ! Jouant de B à S3G îïiis’.#4 tlilTérents et dans its
Ce Remède a eu une grande circulation pendant j prix de £/ & n ^OO,

les quatre dernières années, et son excellence peut*
et ru attestée par les milliers do persouuen q'ti en D.*pu«3 quelque temps, «ics progrès étonnants 
ont D» i t ttssige. . ont été opérés dans la fabrication « I os 2»«><t<‘* SI

Il est composé «t Ingrédient dont chacun est lui- .fil usî**, taut au point dovuemusic.il que sous 
meme correctif, ut qui combiné ensemble, forment, |,. rnp* ««n de Féhépislcrie utile l'incrustation, 
un Liniment ou le “Ibiiu-Killer” inimitable qiuuit à Nous citerons entr’uulres les 35oUa;s a H&iimI» 
sc*s qualités opé.ntives.

0 AU ANT/ QUAND IL EST EMPLOYE* A TEMPS.
Aucuikî famille ne devrait se priver d’une lîou- ! 

teille de cet excellent ilcmndc, «l«i l'avoir sous i « ' 
main à temps pour l’appliquer en e.*.s d’aceiiienls ■ 
utiAq'ivlb-* la eii.tircsl. sujette.

IL EST TNOFî’ENSir DU LE PREND!’,,; EN H*'”' ;T.m:*.“,
Due eu ill crée «le ce lîoméde, prise le n» «m «lans 

un verre «l'cnu, rafraîchit lu lêie, éc'.ai’cit lesyeuv ! 
et conuuuuique une grand** éluaiicité à tou; le ' 
corna. •

j <iw

?L3 EFFETS SONT MERVEILLEUX |
Kssnyez-le, et s'ils ne proiluit pas d«;3 résultats i 

satisfaisants quand vous lVinnloh rez suivant l«?s «îi-1 
reetious, renvoyez la Ibuitoilh; à î’:ig«*;it «le qui vous 1 
l’avez acheté, et il voies remettra votre uigeut.

Nous ne demuiulous «ju’um Hi**«ple et pur essai.
:\ ve 

«le Cam

OUVERTURES,
MANDOLINES,
FORTE PIANOS, 
EXPRESSIVES, 
HARMON IPHONES,
O R G A N ü C LE i D ES, 
CHANTS D'OISEAUX, 
VARIATIONS,
A FLUTES,
A CLOCHES.
A TAMBOURS,
A CASTAGNETTES.

Nous appelons aussi l'attention sur le*
vcn,l“! cilf* *0'" h’s Droguiste et .Marchands UOITES A M LT.S! QU K-JO LTKTS, A 1. 2, 3 et 4 airs

Campagne «lu Canada. t ..... 1,. ... . r1 ^ _ ( 1 q i« les plusj .unoî enlmts peuvent mue jouer eux-
Fîtix : 2;> cents la bouteille j mêmes. Cette ingénieuse i 11 v*«*n t ion «iéveloppo

JOHN F. HENRY Gît:., 
Fropriétnifes 

IS et 30, Rue St. ïîenry, Mnnlrcf!, C. K. 
Kl Mi.iu Street, Wclerhury, Vt.

r*« T P 1 n H P f n ' I k t n rrîi L ÎL a 1 n b n u j n ivi i u u il

TTV

R UE CHARLOTTE—SOREL

J. H. WRIGHT,
æTCMP i:.® 8

ET MARCHAND A COMMISSION,
RUE 1)U KOI,

n±:
Sokkd, 2G avril I2G2.

^T*Lù où l’on se procure le meilleur ouvrage • 
Sorel, à des prix modelés et à des conditions Ji- 
bérules..r3j

T.c soussigné tout «n 
remerciant le publie 

'j? «le S«.rj! ot des envi-

BaOiOSLlâlS.
MARECHAL VÉTÉRINAIRE

ions pour 1 encourage- 
niant libéral qu’il eu 
a reç'i, an notice que 
sa F«»rge ejt mainte- 
mint montée pour 

faire toutes espèces d’ouvrages en fer, tellvs «|iic ;

T7 7 T T . ^ r j de meilleure qualité, Ferrures pour bateaux n-vn-
v i il l 11 iî ili ij i h n/ir A R k A i»ife,,r»Mo",in3, elc- toul ce,i'li o3t ^cs^nv

U U 11 VJ LJ D 1 il BI.Jl Q IV il aux batiments, et en général, tons espèces d’ouvra-
M. Clî. Il K H f ROUR-igcs en fer giiruntis «le nuillcure qn «li'.é possible. 
1)0IJ. A ta profite do (I se flatte de pouvoir mériter nue. large purt de 
celle occasion po. r ro- 1 patronage public.
hi'-'.rvT !? ,",1,l.ic d‘‘ c0 1 AUGUST(X PORTEAHCB.
Di>. 1 ict du palronago ; c,
qu'il a bien voulu lui ! *-or?l lo Oetonre 1332,—a

accorder jusqu'à cc jour c*t lai annonce «[«fil cou-* ---- ------ ----------------- -------------- -
tinnera de traiter et soigner les CMKVKALX j 
qu'on lui ameucru, «I«ï qu"l«|ues maladie rps’ils puL*. ( çî 
sent être aflVctéa. Sa longue oxpérierce dans Sa i 
pratique de la ui«bleciuo vélériimiro et son succès i 
ju?q« M ce jour lui tant espérer quo ia clienlelle ne 
lui fera pas défaut. M. itourdoliais sc rend à do­
micile lorsque les cm? le requièrent.

Yamaskn, 3 janvier, 1803.

A f 1
ET

■siftfts&a,

IVIMVIS,

RUE DU ROI, SOREL.
AC DE3SOÜ3 nr. L'niPniMKRIR DK LA GAZETTE DKS0R1L.

MM. B A RT/J G & M Kl LL KG II ont ouvert un bu­
reau à St. M.cubl ü’Yamaska, chez E. G. DUG HÉ 
Kcr.,M. iJ. L’un d’eux a'y rentlm régulièrement le 
LUNDI de chaque semaine.

Sorel. lo 9 août 18G2.* » «

A DES PRIX REDUITS, CHEZ
M12 & h OS 1E & € 2 Üî9

71 Gronde Rue Si. Jacques, 71

Proies à Charbon “Albanians.” 
“Manicuths” “G!obb” fyc.

Poclpsde euisino pour lo bois et 
pour le charbon. Poolos simples 
et doubles. Tous nos patrons ont 
sir i des ameliorations tout à fait 
rOcentesel mtritent examen.

MEILLEUR $>• Cie
71 Grand Rue Si. Jacques 

Montréal, 17 octobre 186e.

'-fr_

DE

FERBLANTERIE
Le Soussigné, tout en remerciant scs pratiques et 

!e public eu général pour l’encouragement libéral 
qu’ils ont bict. voulu lui accorder jusqu’à eo jour 
saisit cette occasion pourleainformer qu’il ••ouiinuc 
«le garder ù siv Boutique un GRAND ASSÜRTI- 
M K NT de
FcrbSnnleric A: l^erronnerie

qu’il vend a DE Tltr.3 RAS PRIX.
5f. !T. RICHARD avertit aussi le public qu’il 

garde chcz-lui cinq hommes, afin quo l’ouvracre «-oit 
fuit à demande.

N A RC ISS K RICHARD, 
Feimilaxtikr, 1

Maison de brique, Rue Auguatn 
Ki» face du Marché, Sorel. ,

Corel, 29 juillet 1842. — m»

Victoria Hotel

Celle tnédeeimî purement Végétale guétit les
il il U MES 

au T OUX,
l« G ATT IA RUE,

K ASTI!.ME, 
lo CROUP, 

i«\s commencoimMil d«*
CONSOMPTION,

ot tous b'3 maux de GORG/i. de l’UiTRINK. et de 
FORMONS.

depuis plus de -TRENTE ANS-
Quelque*’ tlo-c< «le e remède upèro’*t,qtsnnd to i- j 

tes lea autres Médecines ont été* essayées. Il ne «îi- ! 
miiim* pas L-enipnient la Toux, mais il la guérit i HF) 
e<unplèteineut eu cxpuls.iulle piiegm en arracha:*l | ^

'l

; inorvci icnscmeni leur g«;ul imiFicnl. La “ bi.ito 
j «« inusique-jti.u t, tout « u étant mo ns coûteuse «p'o 
! 1«’S indio fantaisies mises onlinairomeul entre lea 
, muius «b’S cnfiiits, fit beuttroitp plu; solide, l«;s 
i amuse «fa vau luge que les antres jouets et i:c jaa- 
« rai t avoir aucun inconvénient noi.r eux.

:.I. J. PAILLA HD,
Importa loti r;» de .Montres et de ih-îti*3 a Musique, 

21, Maiden L:iup. New-York.
în^Kj portai ion pour le Canada.— Reims'* libéra* 

! If nu commerce, Sociétés particulières, Eglise et 
Kc nies.

N. R —-Les or ir«"*s reçus «lu Can.ula sont l’objet 
«l’une attention particulière ci d’une scrupuleuso 
exaetiiudi*. tant"ptuir le choix «les insttumciita 
q«i«* pour le m b: llag*. Les iviiseignenuMils les plit3 
delai ios peuvent être obtenus par eorrespoa- 
daue«*. Nt.*n? engageons ceux de no? coinpatmiteA 

! «; .i f.ii rei’.tleuî à N«*\v York, ù visiter les M:«gasiu3 
{ de M. M J. FA li.LARD, 21, Maiden Lane.

KT

u?
ainsi.

La Racine tic lu Maladif.
»S«^3 facul t<*3 «l’ailouoisscmeut f.ilictt«*ut f expec­

toration, reposant la Gorge et les Donnions et tant 
«lisparuître lu nuiladie non pas tant nur une nt laque 
directe ot daugéreuso sur la maludio clîe-meim*, 
mais eu

PAR

D iVJ ÜH
Lo soussigné annonce un public et d ses ancien­

nes pratiques qu’il a ouvert son Hôte) «lans la mai­
son de Mme. Veuve Laflkuh, annim 11 Hotel Ga­
gnon”. La maison h été 1res bii*n répur *c et 
est très propre ù donner beaucoup de confort aux 
voyageurs, il ne négligera riiui dans ce but. et ii 
espère obtenir ic même encouragement que parle 
passé.

On trouvera à sa barre les meilleure? boissons et 
?n table sera fournie des meilleurs mets. Le lieu 
qu’il occupe est très central et 1res agréable.

N’oubliez pas l’ancien no et ia populaire maison 
connue sous le nom de

“ VICTORIA HOTEL.”
RA 1.1*11 FISH.

irel Juin 1SG3.

PROPRIETE
Un magnifique loté biltir, nis sur la Hue Geor­

ge, vis-à-vis le CARRÉ ROYALE,
Un mitre lot sis surin Rue King, avec mnDon cl 

dépendance le tout en bon ordre.
S’adresser au soussigné

J. Q. CHEHASSA Jur.
Sorti S7 mai 1862.

V P*i-a

Aid(tnl la Nature a effectuer lu Guéri-
soar,.

Di's directions explicites re trouvent sur chaque 
bon teille et ou ddiine «• :i mêiuu tcivps «.u pamphlet > 
dans lequel ce tiouvent un grand nombre de Certifi­
cats et «les matières intéressantes à lire. Lisez-le 
ATTENTIVEMENT.

il eut agréable au Gou\.
Il n’y a aucun empêchement pour l’adminis trer 

aux C’if.iulsqui l’aiment assez pour eu prendre 
iL\ce.ssiv«*mcMt, si ou le i»*ur permettait.

l’t i.; : 2b cts., 50 cls., etÿl 00 la bouteille.
A vendre dans toutes les villes cl campagne du 

Canada.
JOHN F. HENRY et CIK., 

(Successeurs de J. M. Henry et Fils 
et N. II. Downs), Propriétaires,

Waterbary, Vt. et Montréal C. E.
8 Nov. 1802.—Inn.

^113 e
A YOU ATS.

Bureau dans la maison de M. Cits. B. de Nivervill»

Iî uc Iî o y a 1 c.
MM. «ta Nivervt’le et Bourdngea, av,'rt;5?ont 

leurs amis qu’ils ont uuv«»ri. un Buiean à St FRAN­
COIS DJ LAC, ou ?e trouvera coi.limulL*meut M. 
S. m: L07TINYIULK.

Trois-Riviéït», iî) mars Mars 1SG3.

iaiîiU
O

h**V
C*' i

C7V AI l

Journal publié dans les i/Urrcls du Vist
de Richelieu,

LE

Mode diliver,
l’oin* 1863.

PlacoEnseigne

MOUTON Marche’,

Sorel-

E i il 1 sr

;kcm f.t samedi matin te chaque semaine.

PAH

G. 2. Eî Æ Eu rlT B2 Bb,
Vrnjiriciairc-Rcdacteur.

Buiiéau nui: nu Roi.

21: n m /•; s ir a bonnement
$1 par semestre payable d’uvnncu, ou SL 25cti,

«près échéance.

(<&* Ceux qui veulent discontinuer sont 
obligés de refuser leur no.au bureau dç 
Rosie à i1 expira lion de leur semestre. Il 
sera ausvi nécessaire d\icquiUcr les ar­
rérages s'il y en (t.

Toutes Correspondances, cte., doivent ftre 
adressées au Réilaeiciir, iiffmnchics et uiuniea 
d une signât u ro responsable.

Toutes corrcsnoudiiucos d’une nature person- 
tielle, seront considérées comme annouces et char­
gées à tant la ligue.

Sorel 13 Août lSf*2.

su
Huissier (Cour Supérieure.)

9 m W M f

B EUT JII ER EN HAUT, {B.-O.)
nue WILLIAM.

11 tien aussi un bureau d’Agent-Collecteur.

Taril'ita» A ti nonce».

1/03 nnnonocs sont toisées sur typo firmer
La 1ère insertion, par ligne,.................... $ 0
lies insertion? subséquentes par ligne... 0 
Une annonce d’une colonne, avec condi­

tion, pour l’année...............................  $r>0 0
Do “ lt 11 six mois, 30 0 
Do “ “ “ trois mois. Ifl 0

Adresse d'affaire,de3 à.1 lignes, pnr <«n 4 0
Toute Htinonce sans coud.lion, S'.’ra insérée jusou A 
contre ordre,—à 8cts. et 2cts. ’n liune. ht to 
ordre pour discontinuer une i.nnoiice doit étr 
fait pur écrit.

On accordera am praliquo; une diminut 
lihéralo. * »

8
2

0
8
0
0

a

^


